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Le dossier

Le Conseil départemental des 
Alpes-Maritimes était présent à Pa-
ris lors du Salon de l’agriculture (du 
25  février au 5 mars). S’ils ne sont 
pas les plus nombreux, les produc-
teurs maralpins y ont remporté cinq 
médailles (lire en pages suivantes), 
prouvant la grande qualité de leur 
travail. Ce rendez-vous international 
a permis aux invités de s'informer, 
discuter et faire le point sur cette agri-
culture qui souffre mais qui reste un 
élément primordial de l'avenir de la 
planète.

« La France comptait 1 600 000 paysans 
il y a dix ans, ils sont moins de 400 000 
aujourd’hui, a indiqué Charles-Ange 
Ginesy, président du Conseil dépar-
temental des Alpes-Maritimes, lors de 
l’inauguration du stand 06 au Salon de 
l’agriculture à Paris(1). Et la perspective est 
que nous allons encore perdre plus de 
50% de nos paysans. Il y a une nécessité 
de redonner vie à l’agriculture ».
Dans les Alpes-Maritimes, il n’y a pas que 

le tourisme, il y a aussi des agriculteurs. Ils 
souffrent des mêmes maux que les pay-
sans français et de problèmes spécifiques 
au terroir : « Je suis impliqué depuis 2002 
sur la défense de l’agriculture au CD 06, 
poursuit Charles-Ange Ginesy. L’agricul-
ture s’inscrit pleinement dans la défense 
de l’environnement, elle s’inscrit dans la 
qualité de vie des habitants. Dans le dé-
partement, nous avons des produits de 
qualité, des viticulteurs, des oléiculteurs, 
des apiculteurs qui obtiennent des prix. 
Nous sommes fiers de nos agriculteurs ».

Soutien de 4,3 millions
Un des problèmes spécifiques au dépar-
tement est le prix des terrains : « Nous 
avons lancé un travail sur le foncier avec 
une difficulté qui porte sur le prix du m2 

dans les Alpes-Maritimes, qui est pro-
bablement l’un des plus élevés et nous 
avons, avec la chambre d’agriculture et 
la Safer, conclu l’accord un peu parti-
culier d’observation des terrains qui sont 
à la vente de manière à pouvoir récu-
pérer ces terrains par des agriculteurs 

eux-mêmes ou qu’ils soient régis par des 
maires ou des présidents d’intercommu-
nalité  qui ont envie de porter des projets. 
Nous avons décidé d’apporter des aides 
pour ces acquisitions foncières. Comme 
nous l'avions fait en 2004 à Grasse 
avec une aide à l’investissement pour 
la modernisation des exploitations agri-
coles qui marquent la caractéristique des 
Alpes-Maritimes. Ce sont 22 dossiers qui 
ont été portés en 2022 pour 1,6 million. 
Une dépense qui apporte à l’agriculture 
un soutien aux filières. Pour 2023, ce sont 
4,3 millions d’euros ». 

Formation des femmes 
et des hommes
L’agriculture des Alpes-Maritimes ce sont 
des produits de niche, de qualité, que ce 
soit l’apiculture, l’oléiculture, la trufficul-
ture ou les vignobles.
« Nous allons apporter une bonification 
à ceux qui s’engagent dans le bio. Ac-
tuellement, le bio traverse une crise due 
aux problèmes économiques. Pourtant, 
il s’agit là d’un mieux vivre, d’un mieux 

Alpes-Maritimes : agriculture
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de niches et de haute qualité
manger. On nous parle de phyto zéro. 
Dans les Alpes-Maritimes, nous n’en 
sommes pas loin. Nous nous sommes 
rendus sur les stands de l’innovation et 
du numérique, des acteurs, des agricul-
teurs, des entrepreneurs sont des gens 
qui inventent, Mycophyto(2) fait partie de 
ceux-là. Maintenant, il faut qu’on vous 
aide à soutenir la formation des femmes 
et des hommes afin que nous ayons une 
agriculture dynamique. Enfin, il y a le 
problème de l’eau. Nous allons faire une 
campagne de réduction de l’eau. L’année 
qui arrive sera celle de l’économie. Que 
2023 soit une très belle année ! »

PIERRE BROUARD
(1) Étaient aussi présents Michel Dessus, 

président de la chambre d’agriculture ; 
Jean-Philippe Frère, président de la FDSEA ; 
Alexandra Borchio-Fontimp, sénatrice des 
Alpes-Maritimes ; Éric Pauget, député des 
Alpes-Maritimes ; Jérôme Viaud, maire 
de Grasse, président de l’association des 
maires du 06 ; Jérôme Corporandy, maire 
de Puget-Théniers, président de l’association 
des maires ruraux du 06 ; Michèle Paganin, 
vice-présidente du Conseil départemental 
chargée de l’agriculture ; Louis Bodin, mé-
téorologue et président du comité d’experts 
Green Deal ; de nombreux élus et maires 
des Alpes-Maritimes, etc.
(2) Start-up Deep Tech, invente l’agriculture 
de demain grâce à ses champignons myco-
rhiziens, biostimulants naturels des plantes.

Éric Ciotti apporte son soutien aux agriculteurs
Député des Alpes-Maritimes, président 
de la commission finances du Conseil dé-
partemental, Éric Ciotti est venu à l'inau-
guration du stand du Département  06 au 
Salon de l'agriculture pour apporter son 
soutien aux agriculteurs français et azu-
réens.
Voici quelques extraits de son discours : 
« La France est un pays d’agriculteurs. Le 
secteur de l’agriculture, l’agro-alimentaire 
sont des secteurs stratégiques et d’avenir 
pour notre pays. Nous avons des racines 
et des origines qui portent cette excel-
lence agricole, qui marquent cette filière 
qui de générations en générations, a fait 
la France et nous sommes venus apporter 
notre foi dans l’avenir de l’agriculture ». 
(...) 
L’agriculture n’est pas un vestige d’un pas-
sé révolu, mais bien un secteur qui porte 
une part de l’avenir de notre nation ». 
« L’agriculture mérite mieux que la ca-
ricature qui est bien souvent dépeinte. 
Que l’agriculture peut être au carrefour 
des grands enjeux d’avenir à la fois sur 

la recherche, sur la technologie, sur les 
productions non polluantes ». 
« Nous sommes ici pour apporter notre 
soutien à ceux qui vivent souvent dure-
ment du travail de la terre ».
« Confiance, reconnaissance, espé-
rance… »
« Une part de l’avenir de notre pays ré-
side aujourd’hui dans les mains de l’agri-
culture et des agriculteurs français ». 
« Nous étions la deuxième puissance ex-
portatrice il y a quelques années, C’est 

une inquiétude. La France importe un 
quart des produits que nous consommons 
dans notre assiette. Et dans ce quart, près 
d’un tiers ne respecte pas les normes en-
vironnementales qu’on impose aux agri-
culteurs français ». 
« Nous devons préserver cette Côte 
d’Azur naturelle, cette Côte d’Azur de 
l’horticulture, ces montagnes de l’éle-
vage. Nous devons maintenir cet équi-
libre car il fait partie de notre culture ».

P.B.

Charles-Ange Ginesy : « L’agriculture 
s’inscrit pleinement dans la défense 
de l’environnement, elle s’inscrit dans 
la qualité de vie des habitants. »
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Michel Dessus : « Des solutions 
pour sauver le monde agricole »
Michel Dessus, président de la chambre 
d’agriculture des Alpes-Maritimes, 
vice-président de la FDSEA 06, était 
présent au Salon. « Avec Charles-Ange 
Ginesy, nous avons travaillé sur de nom-
breux sujets dont les start-up, nous avons 
échangé sur la problématique de l’eau, 
a-t-il indiqué. Au-delà du constat, il faut 
agir de suite et nous sommes ici pour trou-
ver des solutions pour sauver le monde 
agricole ». Michel Dessus a ensuite évo-
qué plusieurs points :
La pression foncière : « Elle  est là, elle 
continue. Avec Jean-Philippe Frère, pré-
sident de la FDSEA 06, nous avons beau-
coup travaillé sur le PLUM et pas mal 
avancé ».

L’aspect filière : « Toutes les filières sont là 
sur ce stand, elles existent. Moi-même en 
tant qu’horticulteur, je suis heureux de voir 
ici des tulipes de La Gaude ».
Le MIN : « Au sujet du MIN, nous sommes 
attentifs en tant que syndicat et chambre 
d’agriculture pour travailler dans le bon 
sens ».
L’élevage : « Nous avons un bel abattoir 
à Puget-Théniers, avec un atelier de dé-
coupe qui va être inauguré dans peu de 
temps. Merci à M. Corporandy, maire de 
Puget-Théniers. Le but est de fédérer les 
éleveurs des Alpes-Maritimes pour qu’ils 
viennent abattre et transformer dans le 
département ».

P.B.

Jean-Philippe Frère :
« Le gros problème, c'est l'eau »
Jean-Philippe Frère, président de la FD-
SEA 06, au côté d’Alexandra Pascal, pré-
sidente des jeunes agriculteurs 06 (photo 
ci-contre) a déclaré au Salon de l'agricul-
ture n'avoir « jamais vu autant d’élus du 
06 et ça fait plaisir ».
« L’agriculture des Alpes-Maritimes est 
une agriculture à niches, mais elle est bien 
présente. Nous avons cinq médaillés au 
Salon : trois médailles d’or dans les vins 
de Bellet, et une d’or et une de bronze 
dans les produits oléicoles ». 
Il a ensuite évoqué le gros problème de 
l’eau : « Nous avons fait un état des lieux 
du 06 : entre le 15 septembre 2022 et 
le 15 février 2023, nous avons constaté 
57% en moins du taux de pluviométrie. 
Le débit des ruisseaux qui alimentent nos 
nappes en eau comparé à janvier l’an 
dernier, c’est 42% en moins, et c’était 

déjà la catastrophe l’année dernière. Le 
taux d’enneigement, c’est 50% de moins 
que la normale. Nous allons vivre des 
moments difficiles… L’an dernier, 30 pro-
fessionnels à qui on a dû couper l’eau, qui 
n’ont pas été indemnisés et qui n’ont pas 
pu produire. Nous avons mis en place le 
7 mars une cellule spécifique avec le pré-
fet. D’après une étude, la consommation 
d’eau pour l’agriculture est de 3%, c’est 
dire si notre département est vertueux ».
Enfin, Jean-Philippe Frère a conclu sur ses 
raisons d’espérer : « Notre département 
a gagné 150% d’agriculteurs en biolo-
gique, on est les champions de Paca et on 
s’en félicite. En trois ans, le comité tech-
nique de la SAFER a attribué 22 hectares 
supplémentaires pour la plante à parfums 
dans le département. Nous allons conti-
nuer dans cette direction ».  P.B.
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Antoine Veran, maire de Le-
vens et conseiller de la Mé-
tropole Nice-Côte d’Azur, 
chargé de l’agriculture et de 
la forêt, répond aux questions 
de VieVillages…

Antoine Veran, comment 
la Métropole lutte contre 
la sécheresse ?
Cela nous préoccupe et la Ré-
gie métropolitaine Eau d’Azur 
suit la partie sécheresse pour 
ce qui concerne l’eau potable, 
les particuliers et la possibilité 
de stocker l’eau. Le président 
Estrosi m’a demandé lors du 
dernier conseil métropolitain 
de rassurer le monde agricole 
et notamment les éleveurs. 
Nous les aidons par la loca-
tion de bâches pour retenir 

l’eau. Le niveau des lacs de 
montagne est très bas. Nous 
étudions le moyen d’appro-
visionner les agriculteurs. 
L’herbe ne pousse pas. Nous 
allons peut-être mettre en 
place des camions citernes. 
Nous sommes très inquiets. 
Dans la basse vallée, l’irriga-

tion des plantations est difficile 
à maintenir.
Le prix du foncier ?
C’est le premier frein à l’ins-
tallation agricole. Nous 
menons des actions en vue 
de l’acquisition du foncier. 
À   La Roquette-sur-Var (Baou 
Roux), nous avons soutenu 
l'installation d’un agriculteur, 
à La Gaude, les serres sont re-
mises en état. À Nice avec la 
SAFER, nous régulons le prix 
du mètre carré.
La formation ?
Nous lançons l’espace test 
permanent. Pendant deux ans, 
nous allons suivre et accom-
pagner l’installation de jeunes 
agriculteurs dans une struc-
ture. Dans les espaces-tests 
éphémères, les jeunes pour-

ront se former et rester dans 
la même structure après deux 
ans d’apprentissage.
Les prédateurs ?
Dans les prédateurs, il y a 
d'abord le frelon asiatique. 
Présent dans tout le dépar-
tement, il cause des dégâts 
considérables. Nous accélé-
rons la recherche pour trouver 
la meilleure solution pour lut-
ter contre ce fléau. Mais il n’y 
pas que le frelon asiatique, il 
y a aussi la mouche des olives 
ainsi que d’autres prédateurs 
qui menacent les noisettes 
et les mimosas. Des produits 
pour lutter contre ces préda-
teurs n’existent pas et nous y 
travaillons. Enfin, autre préda-
teur important : le loup.

RECUEILLI PAR P.B.

La Métropole veut rassurer les agriculteurs

Jean-Paul David, maire de 
Guillaumes, président de la 
commission «  agriculture, ru-
ralité, élevage et forêt  » du 
Conseil régional, répond à 
nos questions.

Quelles sont les actions 
de la Région Sud en faveur 
de l’agriculture 
dans les Alpes-Maritimes ?
Le budget de l’agriculture 
pour la Région, c’est 100 mil-
lions d’euros par an, c’est une 
compétence qu’on assume. 
Le Conseil régional a voté 
une stratégie globale en fé-
vrier 2022 qui se décline sur 
les Alpes-Maritimes en trois 
grandes priorités globales  : 
l’adaptation au dérèglement 

climatique ; l’amélioration 
du revenu des agriculteurs 
en structurant les filières ; les 
circuits courts et la consom-
mation locale et durable. On 
oublie souvent que 25% de la 
surface générale de la région 
sont en terres agricoles et que 
c’est la première région fran-
çaise pour la culture bio. 
Le problème de l'eau ?
C'est notre priorité, c'est une 
volonté affirmée par Renaud 
Muselier au Salon de l’agri-
culture. La loi nous confie 
une mission d’animation et 
de concertation dans le do-
maine de la gestion et de la 
protection de la ressource en 
eau et des milieux aquatiques. 
C’est dans ce cadre que le 

président a présenté un plan 
bleu... Dans les Alpes-Mari-
times, on va découpler l’eau 
agricole de l’eau potable, 
se focaliser sur la sobriété et 
développer l’innovation dans 
le domaine de la réutilisation 
des eaux usées traitées. Une 
chance dans les A.-M., il y a 
beaucoup de nouvelles instal-

lations. Mais il faut trouver des 
solutions pour l'élevage, le 
pastoralisme, c’est un défi sur 
les sommets, faire des implu-
viums, stocker de l’eau pour la 
saison estivale, organiser les 
pâturages, etc. Nous travail-
lons en partenariat avec les 
chambres d’agriculture.
L’installation des jeunes 
agriculteurs ?
Depuis le 1er janvier 2023, 
décentralisation oblige, c’est 
la Région qui reprend à l’État 
les dotations pour les jeunes 
agriculteurs. Et notre première 
décision a été d’augmenter le 
montant de la dotation d’ins-
tallation pour les agriculteurs 
à 31 600 euros.

RECUEILLI PAR P.B.

Jean-Paul David : « La priorité, c'est l'eau »
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Carine Dalmasso : « Le Bellet est une 
des plus petites appellations de France »
Le domaine de la Source, vignoble de 
Bellet, a obtenu une médaille d’or pour 
son rouge millésime 2020. Carine Dal-
masso, vigneronne sur le domaine de la 
Source, est aussi présidente du syndicat 
des vignerons de Bellet, elle répond à nos 
questions...

Pouvez-vous nous parler du vin 
de Bellet ?
Le vin de Bellet est une des plus petites 
appellations de France, on est sur 60  hec-
tares au total, avec neuf vignerons qui 
représentent l’appellation. Nous sommes 
tous certifiés en bio, nous travaillons avec 
des cépages autochtones, le braquet, la 
folle noire, etc. Nous avons un sol par-
ticulier qui s’appelle le poudingue et un 
climat qui est quand même exception-
nel à Nice, puisque nous avons presque 
365  jours de soleil par an et des vents qui 
balaient la vallée du soir au matin, ce qui 
nous permet de ne pas avoir d’humidité et 
donc très peu de maladies.

Ces vins sont-ils classés côtes 
de Provence ?
Non, tous les vins sont en appellation 
Bellet. Chacun a son cahier des charges, 
nous c’est l’appellation Bellet, c’est un 
autre cahier des charges avec notre en-
cépagement, avec notre terroir. Nous ne 
faisons pas partie des côtes de Provence, 
comme Cassis, Bandol, etc... C’est une 
appellation à part.

Pouvez-vous donner un chiffre 
de production ?
Pour notre domaine, nous produisons 
entre 15 000 à 20 000 bouteilles par 
an, après c’est très variable selon l’âge 
des vignes, selon les cépages. Le blanc 
produit plus que le rouge par exemple. En 
terme de rendement, les raisins sont plus 

gros, plus juteux, il y a plein d’éléments 
qui rentrent en jeu, il y a le millésime aussi. 
Sur 2022, nous avons fait de 30 à 50 % 
de moins sur les domaines selon la pro-
duction du fait de la sécheresse. On reste 
avec des vendanges manuelles sur des 
petites quantités.

« Nous recevons des visiteurs 
du monde entier »
L’image du vin de Bellet commence 
à se faire connaître un peu partout ?
En fait le vin de Bellet est très connu par 
nos touristes. Nous recevons des visiteurs 
du monde entier. Cela va des Améri-
cains, aux Suédois, aux Norvégiens, 
aux Indiens, donc un public étranger. 
Et nous avons beaucoup de locaux qui 
connaissent les vins de Bellet mais qui ne 
l’ont pas forcément goûté. Ensuite, nous 

avons d’autres personnes qui vont direc-
tement par habitude chercher du vin dans 
le Var et qui ne savent pas forcément qu’il 
y a du vin à Nice. Nous sommes ici aus-
si pour faire connaître nos vins afin que 
le Département et la Région mettent en 
avant tous ces produits locaux et pour 
montrer que, même si nous sommes dans 
la ville, nous faisons du vin et des produits 
de qualité.

Produisez-vous aussi du rosé ? 
Oui, nous produisons les trois couleurs. 
C’est vraiment un rosé plus pour accom-
pagner un plat, parce qu’on utilise le 
cépage de Braquet, un des seuls cépages 
sur Nice et qui fait partie des vieux 
cépages de l’appellation.

RECUEILLI PAR P.B.
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Rencontrée au Salon de l’agri-
culture, la Vésubienne Virgi-
nie Tollardo a présenté ses 
miels et savons sur le stand 
du Conseil départemental 06. 
En couple avec deux enfants, 
Virginie a une petite exploita-
tion située pour une partie à 
Saint-Martin-Vésubie et une 
autre à Venanson.

Virginie Tollardo, quels 
produits présentez-vous ?
Pendant l’exposition, nous 
faisons uniquement du miel 
de montagne. Nous avons di-
versifié les produits en faisant 
du savon saponifié à froid, à 
base de miel, de cire d’abeille, 
d’huile d’olive. Ces savons 
surgras sont nourrissants et 
hydratants pour la peau. Le 
principe de la saponifica-
tion à froid est de garder les 
bienfaits des huiles qui ne sont 
pas surchauffées et qui sur-
tout gardent la glycérine pour 
nourrir en profondeur la peau.

Y a-t-il de la demande pour 
ces produits ?
Oui, c’est un produit de qua-
lité, bio, sans huile de palme. 
Les gens ont pris conscience 
qu’il fallait prendre soin de 
leur peau. Nous les vendons 
principalement dans la vallée 
de la Vésubie, à Saint-Martin, 
sur le marché local le samedi 
matin toute l’année, en saison 
le jeudi après-midi et sur com-
mande. Nous avons aussi un 
point de vente sur Forcalquier.

Comment les vendez-vous ?
Les communes nous aident 
en faisant des marchés de 

producteurs. Saint-Martin-Vé-
subie propose quand même 
deux marchés quasiment à 
l’année. Les producteurs lo-
caux ne font pas du tout de 
revente et ça c’est important, 
c’est une démarche pour nous 
valoriser, pour nous faire tra-
vailler. Ce type de marché 
prend de plus en plus et ain-
si les visiteurs des résidences 
secondaires viennent chez 
nous faire leurs courses plutôt 
que d’aller dans les grandes 
surfaces, c’est déjà impor-
tant. Et pour ma part j’ai aussi 
quelques revendeurs dans des 
magasins bio sur le littoral.

Formation d'artisan 
savonnier
Votre cursus ?
J’ai suivi une formation d’arti-
san savonnier à Forcalquier, 

et ensuite c’est du temps, de 
la manipulation, pour arriver 
à trouver quelque chose de 
stable.

Cherchez-vous à vous faire 
aider ?
Non, je ne veux pas entrer 
dans une production massive, 
je veux rester à mon échelle, je 
travaille seule et je tiens la de-
mande, je ne veux pas aller à 
l’étape supérieure des super-
marchés ou des grandes sur-
faces, ça ne m’intéresse pas.

Les gens se tournent-ils 
de plus en plus vers 
les produits régionaux, 
les circuits courts ?
Oui, c’est une prise de 
conscience. Ça l’est de plus 
en plus sur notre département, 
nous avons une clientèle qui 

aime ces produits-là, que ce 
soient les savons, le miel et 
les produits de qualité. C’est 
une agriculture raisonnée. 
Nous transformons tout nous-
mêmes, tout ce qu’il y a sur 
l’exploitation. C’est un cercle 
vertueux, ça part de l’abeille 
qui va polliniser nos vergers. 
Ensuite ces fruits-là sont trans-
formés en confiture, en jus. 
Depuis un an, nous avons 
aussi des brebis « Thônes et 
Marthod » qui ont rejoint notre 
exploitation pour entretenir les 
terrains, pour pouvoir réen-
graisser les terres, refaire de la 
prairie pour les abeilles. Tout 
est en bio.

Dans le haut pays, peut-on 
dire que l’on est bio sans 
le savoir ?
En Vésubie, c’est sûr que il 
n’y a pas de grosses activi-
tés, d’industries, donc nous 
sommes déjà préservés de 
tout ça. Mais nous avons aussi 
cette démarche individuelle 
de protéger notre territoire, 
notre environnement et d’évi-
ter les pesticides. Je suis sous 
mention "Nature et Progrès", 
c’est un cahier des charges qui 
est très restrictif, on est contrôlé 
une fois par an sur l’exploita-
tion pour qu’ils voient bien les 
résultats. Je suis aussi certifiée 
"Bienvenue à la ferme".

RECUEILLI PAR P.B.

Contact : 
savondumercantour@gmail.com
Tél. 06.13.71.90.30

29-30 avril : opération portes 
ouvertes « de ferme en ferme »

Les miels et savons de Virginie Tollardo
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Alexandrine Brion : « La sécheresse 
et le frelon asiatique nous inquiètent »
Alexandrine Brion, éleveuse 
de reines et productrice de 
miel à la Bollène-Vésubie, est 
aussi élue à la chambre d'agri-
culture des Alpes-Maritimes,  
en charge de l’apiculture et 
présidente du syndicat agri-
cole. Nous l’avons rencontrée 
au Salon de l’agriculture, au 
stand du Conseil départemen-
tal.

Les raisons de votre 
présence au Salon 
de l'agriculture ?
Je suis ici pour faire la pro-
motion de l’agriculture du dé-
partement, de la valorisation 
du miel, car nous avons la 
chance de faire partie d’une 
très belle région avec des 
miels de grande qualité. Nous 
n’avons pas d’énormes pro-
ductions mais, en revanche, 
nous avons la chance d’avoir 
de vrais miels de cru, une vraie 
identité. Nous sommes venus 
mettre ça en valeur, et au-delà 
de ça, pour communiquer sur 
le métier d’agriculteur qui a 
pris un grand virage, qui s’est 
beaucoup renouvelé.

L’apiculture dans 
les Alpes-Maritimes, 
ça fonctionne bien ?
Oui, effectivement, nous ne 
sommes pas très nombreux, 
mais en revanche, nous avons 
un vrai renouvellement. Nous 
avons des jeunes qui s’ins-
tallent, vraiment motivés. C’est  
une activité dynamique. Nous 
avons des installations, de la 

technicité, un groupe de tra-
vail qui agit collectivement. 
Nous sommes très satisfaits 
du virage pris ces dernières 
années.

Les prédateurs sont-ils 
toujours présents ?
Notre problématique princi-
pale au niveau du départe-
ment des Alpes-Maritimes, 
c’est la présence du frelon 
asiatique. Nous avons une 
pression délétère sur les 
ruches, nous avons subi un très 
mauvais automne 2022 avec 
beaucoup de prédations. 
Nous sommes très inquiets. 
Nous n’avons pas vraiment 
de solutions. Heureusement, 
le Département nous aide à la 
destruction des nids, nous sou-

tient énormément. Il faut l'en 
remercier, mais malgré tout, 
cela ne suffit pas, nous per-
dons encore des colonies et il 
faut s’attendre pour le pronos-
tic au redémarrage à de forts 
pourcentages de pertes.

La sécheresse
s'accentue
Le manque d'eau est-il 
votre autre grand 
problème  ?

Malheureusement, nous avons 
ce gros problème de séche-
resse, qui n’est pas une nou-
veauté, mais qui s’accentue 
là de manière vraiment alar-
mante. Nous sommes très in-
quiets sur 2023, nous sommes 
à 50  % de déficit de pluie, 
c’est énorme et encore c’est 

50 % sur une année moyenne, 
c’est vraiment très inquiétant.

Votre travail spécifique 
à l’élevage des reines ?
J’ai beaucoup de demandes. 
Malheureusement, avec le 
taux de perte des colonies 
qui sont beaucoup plus im-
portantes qu’il y a quelques 
années, je suis loin de pouvoir 
répondre à toutes ces de-
mandes. Nous ne sommes pas 
assez d’éleveurs et le constat 
c’est celui-là, donc oui beau-
coup de demandes mais im-
pactées de la même manière 
que sur la production des 
miels, par la sécheresse qui 
réduit drastiquement nos pé-
riodes de reproduction et crée 
des problèmes de production. 
Nous avons des saisons plus 
courtes, nous sommes obligés 
d’intervenir plus et il y a aus-
si beaucoup de techniques à 
mettre en place pour avoir une 
bonne qualité de reines. Qui 
dit sécheresse, dit moins de 
fleurs, dit carence alimentaire, 
et il faut pallier tout ça pour 
que la qualité des animaux 
soit toujours là.

Fabriquez-vous du miel 
aussi avec votre mari ?
Oui, nous avons un atelier miel 
et nous avons fait le choix de 
rester sur le département des 
Alpes-Maritimes. C’est du 
miel très local. Nous sommes 
transhumants, mais nous res-
tons dans le département.

RECUEILLI PAR P.B.
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Le dossier

Carole Biancalana, vice-présidente et 
membre fondateur de l’association « Les 
fleurs d’exception du pays de Grasse » 
présente au Salon de l’agriculture, a ex-
pliqué le rôle de son association : « Grâce 
au soutien des collectivités locales et de 
notre maire, nous avons réussi petit à petit 
à répondre notamment avec l’Aromatic 
FabLab (lire ci-contre) à toutes les pro-
blématiques agricoles des producteurs 
de façon collective et organisée. Des 
problématiques qui ont pris de l’ampleur. 
La parfumerie aujourd’hui a besoin de ses 
racines, des productions florales, qu’elles 
soient à Grasse ou dans le monde entier. 
Elles ont besoin d’être soutenues, défen-
dues et elles représentent une activité 
économique et sociale indispensable 
dans le terroir du pays de Grasse. Cela 
permet d’être lisible et de construire des 
outils indispensables pour l’avenir, avec 

énormément de défis. La sécheresse 
en est un mais il y en a d’autres. Nous 
sommes ravis d’être là et de partager 
avec la France entière ces productions 
d’exception ».  P.B.

Les Fleurs d'exception 
du pays de Grasse

« Je suis maraîchère à Nice, Saint-
Blaise et la Baronne, je fais les mar-
chés notamment de Levens et Saint-
Étienne-de-Tinée, explique Chantal 
Bagnato, figure connue de l’agri-
culture maralpine, rencontrée au 
Salon de l’agriculture. Je suis aussi 
élue pour un deuxième mandat et 
secrétaire générale de la chambre 
d’agriculture. Je m’occupe du Salon 
de l’Agriculture en tant que réfé-
rente. Je suis en charge de « Bienve-
nue à la ferme » et des médailles du 
Mérite agricole. Enfin, je suis aussi 
présidente du Crédit Agricole de 
Levens ». 
   P.B.

Changal Bagnato, maraîchère
élue à la chambre d'agriculture

Les médaillés 
des Alpes-Maritimes 
au Salon de l'agriculture
VITICULTEURS

Médaille d’or
- Rouge millésime 2020 du Domaine 
de la Source, Bellet
- Rouge millésime 2022 du Domaine 
Saint-Jean, Bellet
- Blanc millésime 2022 du Domaine 
Saint-Jean, Bellet

OLÉICULTEURS

Médaille d’or
- Huile d’olive AOP Gérard Ferry
à Grasse
Médaille de bronze
- Tapenade olivade chèvre amande

L'Aromatic Fablab
Situé sur la commune de Mouans-Sar-
toux, l’Aromatic FabLab est un outil à 
la hauteur de la dynamique générée 
qui répond aux enjeux économiques, 
environnementaux et territoriaux. 
L’Aromatic FabLab est un centre de res-
source et d’expérimentation qui a pour 
ambition de :
- Préserver le patrimoine agricole du 
pays grassois et des savoir-faire trans-
mis de génération en génération, afin 
de contribuer au développement de 
l’emploi en région Paca en favorisant 
l’implantation, le développement et la 
pérennité des producteurs de plantes à 
parfum sur le territoire.
- Inscrire la production des plantes à 
parfum dans la durée par la diversi-
fication des activités, l’innovation et 
l’anticipation des besoins des clients.
- Consolider la filière d’excellence ter-
ritoriale de plantes à parfums aroma-
tiques et médicinales (PPAM) du Pays 
de Grasse.
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Le dossier

Installée depuis 2016 dans la vallée de 
la Vésubie, Pauline Biancheri y cultive la 
fleur de safran, un or rouge qu’elle fait 
pousser dans nos montagnes. Elle par-
ticipe ainsi activement à la valorisation 
du territoire à travers la « mise en valeur 
d’un produit chic et cent pour cent biolo-
gique ». Elle s’inscrit  donc dans le mouve-
ment général actuel de restructuration de 
la filière agricole vésubienne.
Pauline plante ses bulbes de Crocus sa-
tivus à 850 mètres d’altitude, dans un sol 
drainant.
Elle les arrose avec l’eau captée dans la 
Vésubie et récolte sur ses 500 mètres car-
rés d’un terrain bien exposé au sud après 
beaucoup de travail et de patience une 
production de… 250 grammes de fila-
ments.
La cultivatrice s’intéresse depuis toujours à 
cette fleur miraculeuse. Logique : ce sont 
principalement les femmes qui maîtrisent 
ce savoir-faire depuis des millénaires. 
Connu en Orient, le safran n’est que de-
puis peu cultivé en Europe, sauf dans des 
jardins familiaux en Provence. « Nous 

pouvons même faire pousser des bulbes 
sur nos terrasses». Il suffirait de prélever, 
avec une pince à épiler, les stigmates de 
la fleur de Crocus sativus, les faire sécher 
et attendre un an d’affinage avant de les 
réduire en poudre... »

«Fancy safran » pour régaler 
les papilles !
Pauline gouverne seule sa petite entre-
prise « du champ à la commercialisation ». 
Elle a créé sa propre marque, « FancySa-
fran », proposant des produits dérivés qui 
se déploient du sucré au salé « formant 
l’ADN de mon entreprise ». Car si on sait 
introduire le safran de manière très va-
riée dans la cuisine - dans la préparation 

des viandes, foie gras, fromage - on sait 
moins qu’on peut aussi l’utiliser dans la 
fabrication de confits, sablés, caramels et 
limonade, dans la confiture de gingembre 
et agrumes bio.
On peut retrouver Pauline sur les marchés 
dans les villes du littoral. « FancySafran » 
est aussi distribuée au marché des Col-
lines du Rouret, et sur le site internet. Tout, 
pour pimenter la cuisine familiale avec ce 
produit du terroir !

LISE TELL

NB : Attention à ne pas confondre le safran 
avec la colchique, qui pousse au printemps 
et lui ressemble, mais qui est hautement 
toxique !

Pauline cultive le safran 
dans nos montagnes
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L’interview
Gérard Manfredi : « Tout ce que nous

Gérard Manfredi est un homme passion-
né. Élu en 2006, le maire de Roquebil-
lière a beaucoup entrepris et construit 
pour donner à la commune un nouvel 
essor. Avec une population en expan-
sion (près de 2 000 habitants à l’année 
et trois fois plus l’été), Roquebillière pos-
sède de nombreux atouts : centre thermal, 
services publics, commerces, maison de 
santé, centre de dialyse, maison du dé-
partement, pharmacie, banque, etc. De 
quoi envisager l’avenir avec optimisme. 
Au côté de Thomas Marcucci, directeur 
général des services, Gérard Manfredi 
répond à nos questions...

Monsieur le maire, la tempête Alex 
est-elle désormais oubliée 
à Roquebillière ? 
Nous allons terminer la réparation de 
tous les dégâts relatifs à la tempête. La 
rive gauche de la Vésubie en amont du 
grand pont est à faire très vite. Nous al-
lons protéger un dernier tronçon de la 
canalisation de la régie, finir la route 
d’accès de Berthemont. Pour ce qui est 
du vallon de Cervagné, la route qui mène 
au cimetière a été très attaquée et le GE-
MAPI (Gestion des milieux aquatiques et 
prévention des inondations) est en train 
de faire des études pour qu’on puisse 
remettre en état cette route. Nous venons 
de refaire de façon provisoire l’usine de 
traitement des eaux usées. Afin de ne 
pas être privé d’eau, nous avons fait un 
forage dans la nappe phréatique, ce qui 
nous permet d’assurer la sécurité dans 
les années à venir en cas de sécheresse. 
Enfin, nous allons restaurer le Monument 
aux morts. Il n’y a pas eu beaucoup de 
maisons évacuées. Nous avons un petit 
problème avec une famille qui avait, de 
chaque côté de la route, deux maisons 
dont une qui a été évacuée sur ordre de 
la DTTM (Direction départementale des 
territoires et de la mer). Ils ont fait porter 
le chapeau à la mairie alors que la com-

mune n’y est pour rien. C’est simplement 
que la maison présente un danger.

« L'intérêt général, c'est 
de maintenir des entreprises 
à Roquebillière »

Qu’en est-il des entreprises ?
Par rapport à Saint-Martin-Vésubie, ici, 
la tempête Alex a détruit beaucoup de 
bâtiments artisanaux, industriels et peu 
de maisons. Le point positif, c’est qu’il y 
a eu moins de dégâts sur les habitations, 
mais le point négatif, c’est que si les entre-
prises ne peuvent pas rester, ce sont les 
familles qui partent. Nous avons essayé 
de voir où il y avait des terrains dispo-
nibles et vacants et il n’y en a pas beau-
coup. Parce que, soit ils sont concernés 
par le risque inondation, soit par le risque 
éboulements. Donc à Gordolon, il y avait 
ces terrains de 2 à 3 hectares. Deuxième 
problème : il fallait aller vite. Parce que 
pour les entreprises, la temporalité n’est 
pas celle de l’administration. Et c’est 40, 
50 ou 60 emplois, c’est-à-dire autant de 
familles. Donc, avec la préfecture, nous 
avons essayé d'agir rapidement. Mais 
nous nous faisons attaquer par un orga-
nisme parce que nous sommes en zone 
agricole. Nous avons fait une procédure 
pour implanter l’entreprise de façon pro-
visoire, le temps de changer la zone. 

C’est cette procédure qui est en cours. Ce 
sont des terrains qui étaient inoccupés et 
qui le seraient restés. Sachant que, avec 
la tempête Alex, nous avons augmen-
té la surface cultivable de la commune, 
parce que, derrière les protections de 
berges, nous allons faire des zones qui 
pourront devenir agricoles avec des 
arbres fruitiers. Ça évolue positivement... 
C’est quand même dommage de donner 
des moyens de nuire à des gens qui em-
pêchent les choses de se faire. Il faudrait 
davantage regarder l’intérêt général. Et 
l’intérêt général des habitants du village, 
c’est qu’on maintienne les entreprises à 
Roquebillière et le travail pour les Roque-
billiérois. 

Qu’en est-il des fouilles 
archéologiques à Gordolon ?
Personnellement, je tiens à ce qu’on 
garde des traces de ce passé et j’aimerais 
faire une zone où les enfants des écoles et 
les touristes pourront visiter dans laquelle 
on inclurait aussi le fort de Gordolon ain-
si qu'une petite chapelle que j’aimerais 
faire restaurer. Cela pourrait faire une 
zone d’entrée de ville très agréable. Dans 
cette zone, nous avons déjà construit un 
centre de secours et un peu plus bas, des 
entrepôts vont être construits pour la Mé-
tropole. Je pense que nous allons gagner.

Le bassin de baignade (photo ci-
contre à droite) va-t-il ouvrir cet été ?
Je suis en train de me battre. L’an dernier, 
nous n’avions pas pu l’ouvrir. Nous avons 
donc promis de le faire cette année. Et 
puis les études ont un peu traîné, les au-
torisations ont également pris beaucoup 
de temps. Je suis intervenu et nous avons 
attaqué les travaux avec cinq ou six mois 
de retard. Ça avance très vite, nous avons 
des entreprises très performantes, et très 
dévouées. J’espère que le bassin de bai-
gnade sera ouvert en août. Nous sommes 
en train de restaurer totalement tout le site 
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L’interview
avons réalisé doit être maintenu »

autour du plan d’eau de pêche. Il y aura 
un jeu de boules, des jeux d’enfants. Ce 
site sera très animé car nous lançons pour 
cet été un pump-track (piste et parcours 
de VTT), deux courts de padel. Le terrain 
de foot en gazon naturel, un autre petit 
terrain de foot en gazon synthétique et les 
trois courts de tennis ont été remis en état.

Êtes-vous satisfait du centre thermal 
de Berthemont ?
Il a été impacté par la tempête Alex, la 
Covid, mais j’en suis très satisfait. Nous 
sommes en train de construire une cin-
quantaine de logements juste à côté et je 
me bats pour faire une liaison chaude, un 
tunnel qui relierait les logements nouvel-
lement créés à la station thermale. L’idée 
est d’attirer une nouvelle clientèle qui au-
rait envie de passer ses journées en pan-
toufle-peignoir.

Et la maison de santé ?
C’est un succès que nous essayons en-
core d’améliorer. Mon but c’est qu’elle 
fonctionne sept jours sur sept au lieu de 
cinq jours sur sept. Et je suis en train de 
me battre pour obtenir deux médecins en 
plus. Nous avons un service de radiolo-
gie, mammographie, échographie. Nous 
avons accueilli récemment un cardio-

logue qui vient une fois par semaine ainsi 
qu’une kiné et nous attendons la venue 
d’un pneumologue. 

« Continuer à travailler 
pour le renouveau 
de Roquebillière »

Le centre de dialyse ?
Ça fait deux ou trois ans qu’il est ouvert. 
C’est très moderne, c’est familial. Nous 
espérons que l’ARS va inciter les gens à 
s’y rendre parce que, à l’heure actuelle, 
il y a trop de personnes dialysées qu’on 
emmène à Nice. D’une part, il y a la fa-
tigue et, d’autre part, le coût du trajet. Le 
centre fonctionne surtout bien l’été, quand 
les touristes viennent. Il faut que les habi-
tants de la vallée prennent l’habitude d’y 
venir.

Ce dont vous êtes le plus fier ?
Depuis seize ans que je suis élu, nous 
avons refait l’école primaire, une des 
plus belles de la vallée, faite en accord 
avec les enseignants, un réfectoire. Nous 
avons construit le gymnase, un outil très 
performant, de type C. En peu d’années, 
nous sommes sortis de problèmes qui 
existaient depuis des dizaines d’années. 
Nous avons relancé la station thermale, 

effectué le sauvetage du vieux village. 
Les pouvoirs publics allaient le démolir 
sur l’étude d’un géologue. Nous avons 
contesté et trouvé un autre géologue. 
C’est unique en France, on est sorti d’une 
zone noire pour entrer dans une zone 
bleue.

Ce dont vous êtes le plus déçu ? 
La lenteur des choses. Les gens qui s’ingé-
nient à tout mettre en œuvre pour ralentir 
ce qui va vers le progrès. Et le progrès, 
c’est la qualité de vie des habitants de 
Roquebillière. C’est la seule chose qui 
compte pour moi.

Serez-vous candidat en 2026 ?
Tout ce que nous avons réalisé doit être 
maintenu, et je ne voudrais pas que cer-
taines choses disparaissent. C’est pour-
quoi je dis toujours que je suis pressé. 
Heureusement, nous avons la chance 
d’avoir l’aide de l’État, de la Métropole, 
du Conseil départemental, du SMIAGE 
et du GEMAPI. Nous arrivons à faire 
du bon travail. Il est trop tôt pour que je 
prenne ma décision. L’important actuelle-
ment est de continuer à travailler pour le 
renouveau de Roquebillière après le choc 
de la tempête Alex.

RECUEILLI PAR PIERRE BROUARD
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Cuisinons 
Les dandeiroulos 
Voilà, encore une fois, un plat facile à 
préparer et bon. Cette condition a donc, 
bien entendu, favorisé la généralité de 
cette recette assez connue en montagne 
et paradoxalement presque oubliée. Les 
appellations changent : « andeirouols, 
anderouls », mais la confection reste qua-
si identique. Les « dandous » pourront 
être accompagnés de navets ou bien de 
pommes de terre. Un plat de pauvre, à la 
portée des apprentis cuisiniers.  

Préparation
Dans un grand saladier, mettre l’eau 
tiède, casser l’œuf et battre à la four-
chette. Ajouter une bonne rasade d’huile 
et du sel. Tout en continuant de battre, 
ajouter au fur et à mesure la farine. Il faut 
battre vivement et s’aider en tournant le 
saladier. Le mélange obtenu doit être ho-
mogène. La texture finale correspond à 
celle de l’aligot. Pour le vérifier, soulever 
de la pâte avec la fourchette, elle ne doit 
pas couler, mais faire un voile. Laisser re-
poser une heure.
Faire bouillir une marmite d’eau salée. 
Prendre la valeur d’une moitié de cuillère 
à café de pâte en raclant le bord du sala-
dier et former une petite boule. On pour-
ra s’aider d’une cuillère à soupe pour la 

constituer. Tremper la cuillère dans l’eau, 
cela tombe tout seul. Renouveler jusqu’à 
finir la pâte. Laisser cuire 20 minutes.
Servir les dandeirouols recouverts d’un 
jus de viande, d’une sauce aux noix, 
d’une sauce tomate ou d’une sauce faite 
avec une persillade, de l’huile d’olive et 
un peu d’eau de cuisson (l’aigueto). Cette 
dernière sauce est dénommée « Sauço 
de Buei » à Pierlas. En accompagnement, 
Jean-Paul recommande un poulet de la 
race « cou nu à pattes bleues » issu de la 
ferme « La terre de Toine » dont l’exploita-
tion se situe aussi à Pierlas. Éric et Marta 
élaborent un élevage « plein air » sans 
OGM. Ils fournissent de grands chefs 
comme Jacques Chibois et des établisse-
ments renommés comme Le Negresco ou 
le Métropole à Monaco.

Durée : 30 mn  
+ 1 heure de repos + 20 mn de cuisson 

Ingrédients pour 6 personnes 
- 500 g de farine
- 75 cl d’eau tiède
- 1 œuf
- Huile d’arachide
- Sel 

La Cuisine du Haut-Pays niçois, 
un savoir-faire à partager 
de Pascal Colletta, Camille 
Cauvin-Chaix et Catherine Chaix, 
aux éditions Mémoires 
Millénaires, 19 euros, en vente 
en librairies et sur : 
www.memoires-millinaires.com

Comprendre comment vivaient et s’alimentaient nos ancêtres dans les vallées

du comté de Nice en découvrant les deux derniers livres de Pascal Colletta :

LLaa  VViiee  ddaannss  llee  HHaauutt--ppaayyss  nniiççooiiss
(112 p., 18 €)

LLaa  CCuuiissiinnee  dduu  HHaauutt--PPaayyss  nniiççooiiss
(120 p., 19 €)

Bandeau Vievillages nov 22_Mise en page 1  11/10/2022  11:24  Page 1
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tapissierduhautpays@yahoo.com . Instagram: tapissier du haut-pays

Tapissier - Sièges
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Un oiseau blanc dans le blizzard 
de Laura Kasischke

« J’ai seize ans lorsque ma mère se glisse hors de 
sa peau par un après-midi glacé de janvier - elle 
devient un être pur et désincarné, entouré d’atomes 
brillants comme de microscopiques éclats de dia-
mant, accompagnés, peut-être, par le tintement 
d’une cloche, ou par quelques notes claires de 
flûtes dans le lointain - et disparaît. »
Kat - parce que sa mère préférait un chat ! - est une 
ado ordinaire vivant dans une de ces banlieues 
tristes et monotones de la middle class américaine 
qui tente de se construire entre un père transparent, 
écrasé par l’aura de sa femme, et une mère qui ne 
vit que pour elle, froide, amère et humiliante envers les siens. 
Un jour celle-ci disparaît sans laisser de traces. Pourquoi et qui 
est-elle vraiment ? Katrina déroutée, minée par ses blessures af-
fectives, va s’efforcer de percer le mystère de cette mère mal ai-
mante, obsédée par la perfection.
Il se dégage d’emblée un mal-être, un malaise sournois et per-
sistant qui semble rôder sous les apparences trompeuses de pro-

preté. Laura Kasischke a l’art de la suggestion, 
ses formules métaphoriques illustrent superbement les tensions 
qui taraudent sans répit les consciences alentour. Sous la glace 
et la blancheur hivernale, c’est le feu qui sommeille. Des secrets 
inavouables, des frustrations, des rêves déchus vont peu à peu 
remonter à la surface et briser la « perfectitude » des choses. Sous 
forme de cauchemars récurrents, Katrina va revivre son passé, 
reformer le puzzle et entraîner le lecteur dans sa spirale infer-
nale. Un roman troublant qui fascine par sa construction et son 
atmosphère oppressante.
Tout est distillé au travers de ces images et de ces symboles dont 
l’auteure nous abreuve et qui donnent au récit une tonalité parti-
culièrement envoûtante jusqu’au final qui, s’il est prévisible, laisse 
tout de même le lecteur abasourdi. Un roman cinglant, incisif et 
poétique à la fois, et une écrivaine à part qui sait diaboliquement 
nous embarquer ! 

Édité chez Christian Bourgois

Août 2012 / Traduction : Anne Wicke / Existe en Poche. 312 pages.

Les coups de cœur de Mag
Livres

www.pst06.fr - Tél. 04 93 27 84 46

Zinguerie
IsolationEtanchéité

CharpenteCouverture

DEVIS GRATUIT - ARRIÈRE PAYS NIÇOIS ET VALLÉES

Une toiture
rénovée,
ça change tout !
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Epile et Face - Institut de Beauté 
113, Bd Léon-Sauvan - 06690 Tourrette-Levens 

Tél.07.77.83.03.58
http://epileetface.e-monsite.com.

Le coin beauté

CUISINISTE À DOMICILE
Laurent Magon se déplace chez vous pour réaliser
votre projet de cuisine, salle de bains et dressing !

DEVISDEVIS
GRATUIT

06 35 22 25 4606 35 22 25 46

Voici quelques gestes d’auto 
massage pour décongestion-
ner et lisser le contour des 
yeux. À faire, sur une peau 
propre le matin et le soir. Vous 
pouvez utiliser une huile adap-
tée à votre type de peau pour 
un meilleur glissé. Mise en 
garde importante : veillez tou-
jours à bien rester sur l’os orbi-
culaire. N’allez pas sur la zone 
molle très fragile du dessous 
d’œil au risque que ces gestes 
soient contre productifs ! 
Mouvement 1 : 
tapotez en piano-
tant pendant une 
dizaine de secondes 
le contours des yeux 
afin de favoriser le 
drainage lympha-
tique et la micro circu-
lation sanguine.
Mouvement 2 : avec vos in-
dex, appuyez 3 secondes puis 
relâchez ces trois points (coin 
interne-centre-coin externe). 
Ces points de digitoponcture 
favorisent la micro circulation 
sanguine et le drainage lym-
phatique et aident à détoxifier 

les tissus. Répétez 5 fois.
Mouvement 3 : placez 
la pulpe de vos doigts aux 
mêmes endroits que précé-
demment. Déplacez-les en lis-
sant la peau. Restez au contact 
de celle-ci. Arrêtez vous au 
niveau des tempes en y effec-
tuant une légère pression. Ce 
mouvement de « chasse » per-
met de défatiguer le regard en 
plus de lisser les traits. Répétez 
5 fois. 
Mouvement 4 : pincez vos 

sourcils entre vos in-
dex et vos majeurs. 
Effectuez un lissage 
jusqu’au coin externe 
des sourcils le long de 
l’arcade en veillant à 
ce que votre mouve-
ment soit aussi ascen-

dant. Le but est ici de remonter 
la paupière. Répétez 5 fois.
Mouvement 5 : placez la 
paume de vos mains sur vos 
yeux fermés, votre carpe (le 
bas de la paume) doit être 
en contact avec l’os orbital. 
Maintenir une légère pression 
pendant 10 secondes et re-

lâchez. Déplacez 
vous au niveau des 
tempes et renouve-
ler la pression/relâ-
chement. En plus de 
réveiller significati-
vement le regard, ce 
mouvement est très 
apaisant.
Répéter 3 fois. 

Comment soigner son regard ?
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Jardiner de manière éco-res-
ponsable, c’est accepter 
de négocier avec les forces 
de la nature plutôt que la 
contraindre, en recherchant 
un équilibre entre différentes 
formes de vie au jardin, sans 
viser à tout prix la perfection.

1- Prenez soin de la terre : nul 
besoin de chambouler le sol 
par des bêchages profonds. 
Adoptez des outils (type 
grelinette) qui travaillent en 
profondeur sans pour autant 
mélanger les strates et donc 
qui ne perturbent pas la mi-
crofaune ou la microflore. 
Incorporez régulièrement de 
la matière organique en sur-
face. 

2- Abstenez-vous d’employer 
des pesticides : on trouve do-
rénavant de nombreux pro-
duits ou trucs naturels pour 
contrecarrer près de 95 % des 
maladies et parasites com-
muns.
Songez aussi à la lutte biolo-
gique comme, par exemple, 
les lâchers de coccinelles 
contre les pucerons. 

Un jardin écologique en six leçons
3- Ne manucurez pas votre 
jardin... Laissez un coin rede-
venir sauvage. Vous y verrez 
se multiplier, sur les orties ou 
les molènes, les chenilles pour 
de superbes papillons ou les 
hérissons gourmands en li-
maces et escargots.

4- Optimisez la gestion de 
l’eau : privilégiez des plantes 
peu gourmandes en eau et ré-
cupérez l’eau de pluie. Paillez 
le sol pour limiter l’évapora-
tion et donc moins arroser.

5 Choisissez et soignez vos 
plantes en fonction de votre 
climat et microclimat, de la 
nature du sol et des soins que 
vous comptez leur apporter. 
Et soignez-les par des tailles 
appropriées.

6- Favorisez la vie sauvage 
et encouragez la biodiversi-
té. Nourrissez les oiseaux en 
hiver, en leur fournissant des 
abris suspendus contre les 
murs ou dans les arbres. Évi-
tez également de tailler les 
haies lorsque les oisillons sont 
encore au nid.
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Par Roger Gilli et Jean-Pierre Spies, IEO-06Premiers pas en niçois

Qui ne connaît qu’une chanson
Ne gagne qu’un sou...

En música
En musique

aver d’aurilha > avoir de l’oreille
un musicant > un musicien
un cantaire > un chanteur
una cantiritz > une chanteuse
cantar > chanter
cantar faus > chanter faux
cantar coma una pinhata enseada 
> chanter comme une marmite fêlée (chan-
ter faux)
una votz que retròna > une voix tonitruante
una cançon noiosa > une chanson mono-
tone
cantarelear > chantonner
cançonejar > chantonner

una cançon > une chanson
una serenada > une sérénade
una breçarela / una nòna > une berceuse
una rotlada / un gorguège > une roulade
la cantaïssa > un chant interminable
una solòrma > une mélopée
que zonzon ! > quelle rengaine monotone 
de bòna música > de la belle musique
una bèla votz > une belle voix
una votz rauca > une voix cassée
bramar coma un ae > crier comme un âne 
(hurler)
bramar non es cantar > crier n’est pas 
chanter
èstre balord > être sourd
èstre en mesura > être dans le temps
non anar jamai plus vito que la música
> ne jamais aller plus vite que la musique

sublejar > siffloter
lo sublet > le sifflet
lo flaüt > la flûte
lo fifre > le fifre
lo tamborin > le tambourin
lo tambau > le tambour
li bletas > les baguettes

una campana > une cloche
lo cresta-pòrc > la flûte de pan

gratar la mandolina > gratter la mandoline
pessugar la quitara > pincer la guitare
rasclar lo violon > racler le violon
l’arquet > l’archet
lo petador > le pétadou
lo trombetaire > le trompettiste
lo tapage es pas de música > le vacarme 
n’est pas de la musique

li chamadas dau festin > les aubades du 
festin
durbir lo bal > ouvrir le bal
quora siás au bal ti cau balar > quand tu es 
au bal tu dois danser

Madalon sus lo canton, que si breçolava. 
(bis)
Que si breçolava d’aquí, que si breçolava 
d’aià,
Que si breçolava.
Un gibós, marrit gibós, que la regardava. 
(bis)
Que la regardava d’aquí, que la regar-
dava d’aià,
Que la regardava.

« Ò gibós, paure gibós, qu’as que mi re-
gardes ? » (bis)
Qu’as que mi regardes d’aquí, qu’as que 
mi regardes d’aià ?
Qu’as que mi regardes ?
Extrait de la chanson traditionnelle
« Lo Gibós »

Madalon dans le recoin, qui se balançait. 
(bis)
Qui se balançait de ci, qui se balançait de 
là,
Qui se balançait.
Un bossu, mauvais bossu, qui la regardait. 
(bis)
Qui la regardait de ci, qui la regardait de là,
Qui la regardait.
« Oh bossu, pauvre bossu, qu’as-tu à me 
regarder ? » (bis)
Qu’as-tu à me regarder de ci, qu’as-tu à me 
regarder de là ?
Qu’as-tu à me regarder ?

A si retrovar lo mes que ven per la leiçon 
setanta-dozena !
Au mois prochain pour la soixante-dou-
zième leçon !

Cu saup qu’una cançon ganha qu’un sòu...



19

Culture

Il est toujours intéressant de croiser le regard de deux peintres. 
C’est ce que propose en ce moment et jusqu’au 29 mai le musée 
Matisse de Nice en plaçant aux côtés des œuvres du maître 
niçois celles de Tom Wesselmann, l’une des icônes américaines 
du Pop Art, avec Roy Lichtenstein et bien sûr l’inévitable Andy 
Warhol.
« Tom Wesselmann. After Matisse » est une exposition majeure. 
Elle présente quarante tableaux inspirés du travail de Matisse. 
Entre ces deux artistes, il s’agit d’une véritable filiation, une conti-
nuité, comme si le benjamin avait pris le relais de son aîné sur le 
chevalet. Le travail de Wesselmann contribua à populariser aux 
États-Unis l’œuvre de Matisse dès les années soixante, avec une 
première série à succès intitulée les « Great American Nudes » 
que l’on peut voir à Nice le temps de cette manifestation.
Pendant plus de quarante ans, le cadet resta imprégné de l’esprit 
Matisse dans les formes, les couleurs, les aplats, les collages, la 
lumière. Il s’en imprégna au point de se l’approprier et d’en faire 
sa référence. On verra aussi au musée de la colline de Cimiez 

les « Steel Drawings » (dessins sur aluminium) et les « Sunset 
Nudes » qui furent parmi les derniers travaux de Wesselmann 
avant sa disparition en 2004. En 2018, une rétrospective sous le 
titre « La promesse du bonheur » avait déjà été consacrée à cet 
artiste américain à la Villa Paloma de Monaco. On trouve par-
tout des reproductions de son travail « matissien » sous forme de 
cartes postales et d’affiches : c’est une valeur sûre, à défaut des 
originaux que s’arrachent les collectionneurs à prix d’or.

n Bertrand Belin sera au Pa-
lais des Festivals de Cannes le 
8  avril (à partir de 11€). La cho-
rale Dream Gospel au casino 
Barrière de Menton le 8 avril. 
L’Ensemble baroque en concert 
le 14 avril en l’église Saint-Mar-
tin – Saint-Augustin de Nice. 
Chimène Badi chante Piaf au 
casino Terrazur de Cagnes-sur-
Mer le 21 avril (de 33 à 37€). Le 
groupe d’électro-pop Deluxe se 
produit au Nikaïa le 22 avril (à 
partir de 33€).

n Jusqu’au 11 juin, le musée dé-
partemental des Arts asiatiques 
à Nice accueille une exposition 
intitulée « L’Asie sans réserve ». 
Elle est destinée à valoriser les 
œuvres rarement présentées  
en raison de leur fragilité et qui 
sont conservées sur le territoire 
maralpin et à Monaco. Immer-
sion dans les réserves du musée 

départemental afin de montrer 
l’envers du décor, attester que 
l’art asiatique est présent dans 
des lieux inattendus pour es-
quisser une cartographie des 
collections asiatiques réparties 
sur la Côte d’Azur.

n Après une parenthèse de 
quelques mois, la Cinéma-
thèque de Nice a repris ses acti-
vités. Elle a quitté le palais Acro-
polis promis à la démolition 
et s’installe au Megarama de 
Vauban, avenue François-Mit-
terrand. Toujours une program-
mation soignée, à retrouver 
en ligne sur www.cinemathe-
que-nice.com

n Le musée des Beaux-Arts 
Jules Chéret de Nice met en lu-
mière les œuvres de sa vaste 
collection. Pour les périodes les 
plus anciennes, présentation de 

l’évolution de la représentation 
de la Vierge dans la peinture. 
Une sélection de sculptures 
invite à s’intéresser au drapé 
comme symbole ou comme 
effet décoratif. Et des œuvres 
de Marie Bashkirtseff, Gus-
tave Courbet, Pierre Bonnard, 
Charles Camoin, Marie Lauren-
cin et Raoul Dufy...

n Lionel Cazan, « Un air du 
temps ». Cette exposition dé-
diée au photographe de mode 
embrasse la période des an-
nées 1950 et 1960 à travers 
80 clichés, une sélection de 
magazines de mode et des au-
diovisuels inédits. Des images 
réalisées sur commande deve-
nues des œuvres d’art mettant 
en scène vêtement, mannequin 
et environnement.

n Cannes. Le Musée des explo-

rations du monde met à l’hon-
neur la donation du collection-
neur parisien François Pannier, 
directeur emblématique de la 
galerie « Le Toit du Monde ». 
Véritable cabinet de curiosités, 
à la découverte de l’Asie mé-
connue des divinités monta-
gnardes du Kullu, des conteurs 
ambulants du pays santal, du 
théâtre masqué des minorités 
chinoises. Jusqu’au 28 mai, 
place de la Castre, au Suquet.

n Menton. Le musée Jean-Coc-
teau - le Bastion expose les 
œuvres restaurées suite au 
passage de la tempête Adrian 
en 2018. Elle est consacrée aux 
œuvres méditerranéennes, af-
fiches de films et portraits pho-
tographiques de Jean Cocteau 
ainsi qu’au fonds Sarah Bern-
hardt du musée Jean-Cocteau - 
collection Séverin Wunderman.

Expo Wesselmann : Matisse après… 
Matisse !

L’agenda culturel
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Aspremont
La police intercommunale accroît

« Depuis un an, sur les deux communes, 
il y a beaucoup moins de cambriolages, 
de délits de sécurité, de dépôts sauvages, 
de voitures épaves, d’infractions au sta-
tionnement et de délits de fuite » se réjouit 
Pascal Bonsignore, maire d’Aspremont. 
Avec Jean-François Spinelli, son homo-
logue de Castagniers, ils ont voulu créer 
une police intercommunale. Depuis sep-
tembre 2021, ont été mis en place deux 
postes de police, un dans chaque village. 
Les deux policiers municipaux travaillent 
en binôme, patrouillent dans le même vé-
hicule et mènent tous deux des contrôles 
avec la gendarmerie de Saint-Martin-du-
Var.
Hervé Blas, en poste à Castagniers, a 
trente ans d’expérience à la police muni-
cipale de Nice. Céline Salort, en poste à 
Aspremont, a travaillé vingt ans à la po-
lice municipale de Nice.
« Nous faisons des sorties en binôme, 
nous assurons beaucoup de prévention, 
de conseils, indique Céline Salort. Le vo-
let répression advient en dernière mesure. 
L’essentiel de notre temps est consacré 
à faire des patrouilles et de la surveil-
lance, notamment aux entrées et sorties 
des écoles. Les opérations de sécurité du 
groupe scolaire sont très suivies par la 

police municipale qui est très appréciée 
par les élèves et nous expliquons notre 
rôle aux enfants ».

« Nous sommes un peu 
des lanceurs d'alerte »
Aspremont et Castagniers sont des lieux 
de passage très fréquentés. Les policiers 
municipaux doivent être prudents : « Nous 

sommes armés d’un revolver 9 mm se-
mi-automatique, d’un bâton de défense 
et d’aérosols, poursuit Céline Salort. Je ne 
m’en suis jamais servi, c’est une situation 
que je ne souhaite pas ».
Dans les locaux du poste de police d’As-
premont, un centre de vidéo-surveillance 
avec une trentaine d’écrans pour autant 
de caméras permet aux policiers de qua-

À gauche, le poste de Castagniers. De gauche à droite : le maire, Jean-François Spinelli, Céline Salort, Hervé Blas. À 
droite, le poste d’Aspremont. De gauche à droite : Céline Salort, le maire Pascal Bonsignore, Hervé Blas et Jean-Pierre 
Arzani, adjoint à la sécurité.
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Aspremont

Partenariat avec la gendarmerie nationale

Un partenariat entre la police intercommunale et la gendarmerie nationale de Saint-
Martin-du-Var a été mis en place. Les policiers municipaux effectuent notamment 
des contrôles routiers, comme le 10 mars dernier au lieu-dit la Fonte, en synergie 
avec Cédric Flot, adjudant chef, qui commande la gendarmerie de Saint-Martin-du-
Var et Thomas Pilaete, gendarme.
« Avec Hervé et Céline, nous faisons ensemble des prises de contact, des contrôles 
pédestres et des contrôles routiers, explique Cédric Flot. Nous nous appuyons sur 
eux. Nous ciblons les contrôles selon les demandes de la population. Il faut que la 
population comprenne qu’il y a un partenariat et que s’ils sollicitent Hervé et Céline, 
c’est la même chose que s’ils s’adressent à la gendarmerie ».  P.B.

la sécurité d'Aspremont et Castagniers
driller chaque coin des deux communes.
« Aspremont étant au carrefour de plu-
sieurs communes, dans le cas de la 
recherche d’un véhicule, la vidéo va in-
diquer où il est passé, c’est le maillage, 
explique Hervé Blas. De même, les deux 
maires ont été sollicités par la gendar-
merie de Saint-Martin-du-Var pour la 
recherche d’une personne disparue en 
mars dernier. Nous avons effectué des 
recherches sur la vidéo-surveillance et la 
personne a été retrouvée ».
Les policiers municipaux se félicitent d’en-
tretenir de bonnes relations avec leurs 
homologues de Colomars, Falicon et 
Carros, ainsi qu’avec la gendarmerie na-
tionale (lire l’encadré).
Policiers de proximité, Céline et Hervé 
sont aussi les yeux et les oreilles de la 
population : « Les retours d’informations 
sont intéressants pour la sécurité. Nous 
sommes un peu des lanceurs d’alerte », 
conclut fièrement Hervé Blas.

TEXTES ET PHOTOS PIERRE BROUARD

Police intercommunale Aspremont - Castagniers. 

Standard : tél .04.92.02.22.88

police.municipale@aspremont-castagniers.fr

En cas d’urgence, faire le 17

Les mots des élus

n Pascal Bonsignore, maire d'Aspremont : 
«  Nous avons signé une convention tripar-
tite entre les deux maires, le procureur de la 
République et le préfet des Alpes-Maritimes. 
Cette police municipale intercommunale est 
une première dans le département. Depuis 
son lancement, le retour des administrés est 
bon, ils se sentent sécurisés. Le volet sécuri-
taire et la mission de prévention au plus près 
des habitants sont bien perçus. C’est très 
rassurant qu’ils puissent apercevoir le véhi-
cule de la police municipale circuler sur tout 
le territoire. Avec le maire de Castagniers, 
Jean-François Spinelli, nous fournissons les 
moyens nécessaires pour que nos deux po-

liciers puissent bien remplir leurs missions ».

n Jacques Murris, adjoint à la Sécurité de 
Castagniers : « À l’étude depuis longtemps 
et en accord avec Pascal Bonsignore, maire 
d’Aspremont, nous avons créé en septembre 
2021, une police mutualisée qui rend de 
nombreux services : sensibilisation et ré-
pression, contrôle et repérage des véhicules 
suspects, respect du stationnement, dépôts 
sauvages. Depuis, le nombre d’infractions est 
en baisse  sur l’urbanisme, le stationnement, 
les décharges et les règles de sécurité respec-
tées. Merci à Hervé Blas et Céline Salort ».

Des policiers 
très présents

Le 10 mars dernier, Hervé et 
Céline ont reçu un appel et 
se sont rendus chemin du Bois 
pour la chute d'un poteau où 
ils ont retrouvé les pompiers et 
le maire d'Aspremont.
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Belvédère
Stéphane Aimé, capteur de rêves
Stéphane Aimé est un artiste de Belvédère 
réalisant des sculptures, des peintures sur 
bois, toile, cuir ou pierre, des bâtons de 
marche et des bijoux.
Petite barbe, visage fin, regard perçant, 
le Niçois de naissance raconte : « Après 
un CAP d’ébéniste et quelques années 
dans ce métier, j’ai voulu changer ma vie 
et je suis parti au Canada pour connaître 
la culture amérindienne qui me fascinait. 
J’y ai connu des artistes amérindiens et 
me suis intéressé à leur philosophie, leur 
spiritualité. J’ai appris le langage des ani-
maux, je corresponds avec eux pour me 
guider tous les jours ».
Stéphane Aimé fabrique aussi des cap-
teurs de rêves, objets de la culture amé-
rindienne : « La légende raconte que, 
chez les Iroquois, une vieille dame une 
nuit s’est endormie dans son tipi et, en re-
gardant le ciel, a vu une toile d’araignée 
dans laquelle des étoiles brillaient comme 
des minéraux. Pour les Iroquois, les cau-
chemars se mettent dans la toile, se cris-
tallisent et deviennent des minéraux qui se 
transforment en rêves. Ces capteurs ap-
pellent les rêves mais ne les emprisonnent 
pas ». Le cercle du capteur de rêves est en 
saule blanc, le tissage était autrefois réali-
sé avec des tendons de bisons qui ont été 
remplacés aujourd’hui par des clématites 
ou des ronces, voire du nylon.

« Topa », l’homme blanc, qui s’est impré-
gné de cette culture amérindienne si pro-
fonde, s’évertue à la transmettre : « Je fais 
aussi de l'art-thérapie pour soulager et 
apporter du "mieux-être" ».

Bientôt une galerie 
à Belvédère
Il connaît aussi le langage des plumes  : 
« Pour quelqu’un devant avoir une vi-
sion globale des choses, je lui donne des 
plumes d’aigle. Pour un sujet désirant de 
la clairvoyance, ce seront des plumes de 
chouette ou de hibou. Pour un besoin de 
sécurité, je placerai des plumes de geai 
car il avertit d’un danger ».
Le néo-Belvédérois fabrique et peint des 
planches où les animaux tiennent une 
grande place : « Je les choisis suivant 
le veinage, la forme et la couleur. Si un 
animal vient à ma rencontre, je le dessine 
ou je le peins. Cela crée un lien entre le 
végétal, l’animal et l’humain : une énergie 
se met en place ».
Autre corde à son arc, la fabrication de 
superbes bâtons de marche : « Quand je 
trouve une branche, je demande la per-
mission de la prélever pour la sculpter. J'y 
fais une fumigation avec de la sauge et 
je la transforme en la peignant ou en y 
incrustant des minéraux ».

Afin de poursuivre son travail artistique, 
Stéphane Aimé s’est installé dans une 
maison de Belvédère : « Je vais créer ma 
galerie dans l’entrée de mon apparte-
ment et mon atelier dans ma cave, une 
ancienne forge ».
Tous ces objets magnifiques ainsi que les 
riches paroles de Stéphane Aimé plonge-
ront le visiteur dans ce monde amérindien 
si passionnant.

PIERRE BROUARD

Topa Stéphane Aimé, 06.87.88.47.46

lagaleriedetopa@gmail.com

L'agenda

Vendredi 14 avril

Observation du ciel

De 20 h 30 à 21 h 30, observation du 
ciel au village de Belvédère, en partie 
réalisé par les stagiaires, en présence 
d'un astronome professionnel.
Vénus sera au rendez-vous.
Pensez à vous couvrir. Tarif : 5 €.
Renseignements : 06.52.25.17.66
ou apprentispassages@gmail.com
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Castagniers

Fabrication 
d’une boîte à livres 
pour le village

Durant les vacances de février, les ados 
inscrits à la Maison des jeunes de Cas-
tagniers, géré par le SIVoM Val De Ban-
quière, avaient comme projet la fabrica-
tion d’une boîte à livres.
Cette dernière est destinée à tous, petits 
et grands et a été installée non loin de 
la mairie. Un grand merci à David Mon-
zali qui a gracieusement fourni le bois 
nécessaire, à Stéphane, employé mairie, 
qui a fait preuve d’une grande patience 
et qui a accompagné les ados à chaque 

étape de la fabrication ainsi qu’à la mai-
rie pour sa confiance. Et enfin, bravo et 

merci aux jeunes qui ont participé à la 
mise en place de ce projet.

La vie du village

Loto du CCAS, toujours une réussite

Le dimanche 5 mars a eu lieu le loto du 
CCAS. Nombreux étaient les partici-
pants de notre village et des environs. 
Près de 150 personnes sont venues tenter 
leur chance pour remporter les différents 
lots. C’est dans une très bonne ambiance 
que se sont déroulées les cinq parties 

traditionnelles quines et cartons pleins, 
animées par Raymond notre maître de 
jeux, Christine notre contrôleuse, Eva à 
la sono, Evelyne et Isabelle en salle.
Des petits gâteaux étaient offerts aux 
participants et la buvette, tenue par les 
membres du comité des fêtes, a permis 

de bien se désaltérer à l’entracte. Nous 
avons terminé cet après-midi récréatif 
avec le loto corse qui a été remporté par 
un habitant d’un village voisin.
Nous remercions le maire Jean-François 
Spinelli de sa présence.
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Castagniers
Samedi 1er avril
n À 20 h : concert  de musique des professeurs, à la salle 
des fêtes. Espace des Oliviers, organisé par l’école de mu-
sique de Castagniers. 

Dimanche 2 avril
n À 9 h 30 : messe des 
Rameaux, en l’église 
Saint-Michel par le père 
Philippe Catala, avec la 
participation de la chorale 
Saint-Michel. Vente de ra-
meaux au profit de l’église 
de Castagniers par la cho-
rale Saint-Michel.

Samedi 8 avril
n A 14 h : concours de boules du secteur des vallées en 
triplettes, organisé par le club pétanque de Castagniers. 
Espace des Moulins.

Samedi 8 avril
n De 14 h à 18 h : chasse aux œufs de Pâques, organisée 
par l’APE du village, au jardin d’enfants.

Lundi 10 avril
n A 10 h 30 : messe de Pâques, en l’église Saint-Michel, 
célébrée par le père Philippe Catala avec la participation 
de la chorale Saint-Michel.
n A partir de 9 h : sortie à Monte-Carlo pour les enfants, 
organisée par la section tennis de Castagniers.

Mercredi 12 avril 
n De 14 h 30 à 18 h : chasse aux œufs de Pâques, orga-
nisée par l’APE des Moulins, au jardin d’enfants avec le 
SIVoM Val de Banquière.

Samedi 15 avril
n Toute la journée : tournoi de foot, au micro-site des 
Moulins avec barbecue et buvette, organisé par la 
société de chasse. Inscriptions auprès de Jean au 
06.99.21.94.57.

Dimanche 30 avril
n De 9 h à 16 h : exposition véhicules
à l’ancienne, organisée par le club
« À l’Ancienne ».
Espace des Moulins.

 Samedi 6 mai
 n Journée association ca-

ritative autour de la Fête 
de l’olive, organisée par 

les APE du village et des 
Moulins. Espace des Moulins.

Les fonds seront versés pour 
Mady et Carla.
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Samedi 22 et dimanche 23 avril
n 50e anniversaire du jumelage
avec Rocchetta Palafea
Nous aurons le plaisir d’accueillir une importante délé-
gation de nos amis de Rocchetta Palafea, conduite par 
son maire Giuseppe Ratazzo, à l’occasion du 50e anni-
versaire du jumelage avec notre commune.
Afin de marquer dignement cet événement, différentes 
manifestations seront organisées les samedi 22 et di-
manche 23 avril. Le programme est à disposition au 
secrétariat de la mairie. 

Dimanche 23 avril
n A 9 h 45 : messe en l’église Saint-Michel, célébrée par 
le père Philippe Catala.
n A 10 h 45 : dépôt de gerbe au Monument aux morts.
n A 11 h 15 : réception à la mairie pour le 50e anniver-
saire du jumelage. Allocution du maire Jean-François 
Spinelli et de Giuseppe Ratazzo, maire de Rocchetta 
Palafea, suivi d’un apéritif sur la place de la mairie avec 
des animations.
Inscription et réservation avant le vendredi 7 avril 
12 h au 04.93.08.05.11.
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LA FÊTE DE L’OEILLET À  FALICON !

DÉAMBULATION MARIACHIS
| Rues du village 📍📍

13:00

PINATA PARTY
Enfants et adultes
| Place du Thé de la reine 📍📍

13:30

MESSE
| Église de la Nativité 📍📍

18:00
DÉAMBULATION MARIACHIS
| Rues du village 📍📍

14:45

Falicon est heureux d’accueillir la 36e édition de 
la Fête de l’œillet, les 14, 15 & 16 avril 2023 ! 
L’association Falicon en Fleurs, organisatrice 
de l’événement, nous promet un week-end 
haut en couleur avec le thème choisi pour 
cette année «Frida», influencé par le travail de 
l’artiste mexicaine Frida Kahlo. Au programme : 
expositions florales et artistiques, concours d’art 
floral, Crossover Spring, concerts, spectacles, 
soirée Mexicaine, stands d’artisans locaux et de 
belles surprises ....

18:30 INAUGURATION OFFICIELLE
Pour les habitants de Falicon et leurs 
amis en présence des autorités. 
Apéritif d'honneur offert par la mairie 
de Falicon avec ambiance musicale. 
|  Place de l'Église 📍📍

SAMEDI 15 AVRIL
CONCOURS D’ART FLORAL
Ouverture du concours.
| Salle Élagora 📍📍

8:00

BÉBÉ LECTEUR 
Proposé par la médiathèque de 
Falicon pour enfants de 18 mois 
à 3 ans (sur inscription).
| Médiathèque 📍📍

9:30

COURONNES DE FLEURS
Atelier pour enfants de 3/5 ans 
sur inscription. 
| Mairie 📍📍

10:00

COURONNES DE FLEURS
Atelier pour les enfants de 6/11 
ans sur inscription. 
| Mairie 📍📍

11:00

DÉAMBULATION MARIACHIS
| Rues du village 📍📍

11:00

PROGRAMME
VENDREDI 14 AVRIL 

SPECTACLE DES ENFANTS
du périscolaire de Falicon sur le 
thème «l’histoire de Frida». 
| Chapiteau  📍📍

14:00

15:30 TROUPE PARFUM CABARET
Sur le thème «Viva la Vida !»
| Chapiteau 📍📍

16:30 DÉAMBULATION MARIACHIS 
& GOÛTER «PEPITO !
Goûter offert aux enfants
| Rues du village 📍📍

17:00 VERNISSAGE EXPOSITION
D’ AGNÈS JENNEPIN
| Chapelle des Pénitents 📍📍

17:00 REMISE DES PRIX & HAPPY 
HOUR MEXICAINE
| Chapiteau 📍📍

SOIRÉE MEXICAINE
| Chapiteau 📍📍

19:00
11:40 CHANT, MUSIQUE & CHORALE

Avec l’association «Falicon en 
Scène» et la Chorale municipale. 
| Chapiteau 📍📍

Programme proposé sous 
réserve de modifications. Plus 
de renseignements sur cette 
manifestation et l’association Falicon 
en Fleurs, rendez-vous sur :
fete-oeillet.com et sur les réseaux 
sociaux : @fetedeloeillet

Retrouvez toute l’actualité de Falicon 
sur : falicon.fr
L’application : maires et citoyens.fr
Et sur les réseaux sociaux : 
@mairiefalicon

ATELIER ARTISTIQUE
Proposé par Agnès Jennepin, 
artiste plasticienne pour enfants 
de 6/8 ans sur inscription.
| Mairie 📍📍

10:30

ATELIER ARTISTIQUE
Proposé par Agnès Jennepin, 
artiste plasticienne pour enfants 
de 9/11 ans sur inscription. 
| Mairie 📍📍

11:00

À DÉCOUVRIRDIMANCHE 16 AVRIL

► EXPOSITION FLORALE EXTÉRIEURE
| Ruelles du village 📍📍

►EXPOSITION DES RÉALISATIONS DU 
CONCOURS D'ART FLORAL
| Salle Élagora 📍📍

►EXPOSITION «F COMME FEMME....» 
PAR AGNÈS JENNEPIN
| Chapelle des Pénitents 📍📍

►EXPO ARTISTIQUE DE L'ÉCOLE 
JULES ROMAINS 
| Montée de verdun & Rue de l'école 📍📍

►ÉSOTÉRISME
| Place Marcel Eusébi 📍📍

►VENTE D'OEILLETS ET DE CACTUS
(CB ACCEPTÉE)  
| Fontaine, rue de l'église 📍📍

Pour accéder au village et vous rendre à la fête, vous aurez à votre disposition :

►DES NAVETTES GRATUITES 
Samedi 15 et Dimanche 16 avril, des navettes gratuites sont à disposition des 
visiteurs de 10h à 19h. Plusieurs arrêts sont implantés sur la commune ainsi qu'à 
St-André-de-la-Roche. Certains de ces arrêts proposent également des parkings 
gratuits pour le stationnement (retrouvez le détail des arrêts sur le programme 
disponible sur le site de la mairie de Falicon : falicon.fr ou celui de l’association 
Falicon en Fleurs : fete-oeillet.com

►LE RÉSEAU DE BUS LIGNE D'AZUR avec la ligne 35 qui relie le village à 2 
stations de tramway : Henri Sappia & Vauban. Retrouvez l'ensemble des horaires 
pour cette ligne à l'adresse suivante : https://www.lignesdazur.com/horaires

► COMITÉ DES FÊTES

► APE FALIPITCHOUN

► LES SAVOUREUSES

►SOCCA

► KIKKOU SOCCA

► LA MAÏOUN

► BACK TO COOKIES

► ...

► BÉBÉ LECTEUR 
La médiathèque de Falicon 
propose un atelier sur le thème 
«Jardin en fleurs»pour les enfants 
de 18 mois à 3 ans sur inscription.

► COURONNES FLEURIES 
Les enfants décoreront une 
couronne de fleurs lors d’un atelier.  
Ils défileront ensuite sur la scène 
pour le concours. (inscription en 
ligne : fete-oeillet.com).

► ATELIERS ARTISTIQUES
Proposés par Agnès Jennepin, 
artiste Plasticienne.

► LASER TAG 
Cour maternelle, montée de 
Verdun (6€ la partie). 

INFOS PRATIQUES

TIRAGE TOMBOLA
| Chapiteau 📍📍

16:00

CROSSOVER SPRING
Dans le cadre du festival 
Crossover Spring, l’équipe de 
Panda Events vous propose 
Dimitri from Panisse, Trio de 
Mariachis et Pacheco Terror. 
Entrée gratuite. 
| Sous le chapiteau 📍📍

11:00
18:00

De nombreux stands sont prévus pour vous régaler durant la fête ! Et parmi ces 
stands, vous retrouverez :
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Isola
La saison d'hiver n'est pas finie
« À Isola 2000, nous avons 
encore en moyenne 90 cm 
de neige sur le domaine et 
on peut encore se faire plai-
sir en ski, indique Virginie Tu-
morticchi, directrice de l’office 
de tourisme de la station. La 
saison se termine le 23 avril. 
Nous avons la chance d’être 
à 2 000 m d’altitude et d’avoir 
le fameux effet Lombarde qui 
nous permet de bénéficier 
d'un peu plus de neige qu’ail-
leurs. Il est donc possible 
de skier sur tout le domaine 
jusqu’au 23 avril. On peut 
toujours pratiquer les activités 
d'après-ski comme la moto-
neige, le moon-bike ou les 
sorties en dameuses. Et bien 
sûr l'arrivée du printemps per-
met de faire de magnifiques 
balades en raquettes ou en ski 
de rando ».

P.B.

Les animations
Les matinées bien-être se 
poursuivent jusqu’à la fin de 
la saison, les week-ends et 
la première semaine de va-

cances de printemps, du 15 
au 23 avril.
Les dates :
- 2 avril : yoga de la voix avec 
Diane Frémaux, chanteuse 

lyrique et professeur de yoga 
de la voix.
- 8 et 9 avril : yoga de la voix.
- 15 et 16 avril : art-thérapie, 
les montagnes russes émotion-
nelles.
- Du 17 au 21 avril : qi gong 
puis yoga tibétain tous les ma-
tins avec l’école « L’énergie du 
souffle ».
- 22 et 23 avril : yoga de la 
voix, libération du souffle et 
de la voix.

Les événements
- 16 avril : à midi, chasse aux 
œufs pour Pâques, sur le front 
de neige pour les enfants et 
apéritif pour les parents.
- 22 avril : Petite Fête de la 

Châtaigne, avec le concours 
du comité des fêtes du vil-
lages et de l’AFA (Association 
foncière agricole) qui grillera 
des châtaignes. Dégustation 
de la daube et la polenta cuits 
dans les gros chaudrons tradi-
tionnels par les polentiers du 
comité des fêtes. Éric Garence 
viendra dévoiler l’affiche de la 
saison d’été d’Isola.
- 23 avril : barbecue géant de 
fin de saison.

Les rendez-vous
sportifs
Du 30 mars au 1er avril : 
championnats de France de 
para-ski adapté. 300 sportifs 
se disputeront les titres na-
tionaux en ski alpin et ski de 
fond.
- 1er, 2 et 3 avril : champion-
nat de France de snowboard 
freestyle toutes catégories : 
slope style et big air.
- 8 avril : la Sistron très pres-
sée. Le but est d'être le plus 
rapide en descendant 750 m 
de dénivelé ! Descente en bi-
nôme du sommet de Sistron.
- 15 avril : championnats dé-
partementaux de ski alpin.

RECUEILLI PAR P.B.
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Et l'été s'annonce très animé !
Si la saison d’hiver n’est pas finie, l'of-
fice de tourisme d'Isola se projette déjà 
vers la saison estivale qui s'annonce très 
animée dans la station et au village. Sa 
directrice Virginie Tumorticchi détaille ces 
animations...

Cover au sommet
Cover au sommet, est un tremplin musical 
en partenariat avec France Bleu Azur. 
Ce tremplin s’adresse aux groupes de 
reprises amateurs. Il aura lieu tous les sa-
medis de l’été où un groupe se produira 
devant un jury composé de personnalités 
de la radio, de la station et de la mairie. 
Ce jury élira le meilleur groupe avec 
l'aide du vote du public. Ce groupe aura 
la possibilité d’enregistrer quatre titres 
dans les studios de France Bleu Azur, de 
passer sur les ondes et de venir faire un 
concert en hiver devant un public impor-
tant à Isola 2000.

L'Isola du jazz
Les 8 et 9 juillet aura lieu l’Isola du jazz, 
premier festival de jazz éco-conscient. De 
grands musiciens de jazz se produiront 
dans une démarche éco-responsable. 
Les concerts ne seront pas amplifiés ou 
seulement avec des batteries solaires. 
Ce festival incitera le public à utiliser le 
moins possible la voiture en marchant, 
en co-voiturant ou en utilisant la navette 
électrique. Les concerts auront lieu à la 
station et au village. Le premier concert, 
"Aurora", se déroulera à 6 heures du ma-
tin au col de la Lombarde. Les amateurs 
de jazz pourront monter en randonnée 
avec un accompagnateur en montagne 
qui les guidera à la frontale afin d’écouter 
un concert au lever du soleil. Un petit dé-
jeuner leur sera proposé, avec des pro-
duits locaux. Le but est de sensibiliser sur 
l’écosystème à respecter. Un concert sera 
donné aux abords de la zone humide 
de la station. Enfin, deux concerts auront 

lieu à Isola village : le premier au jardin 
d'enfants, sous la châtaigneraie qui est 
en pleine renaissance à Isola. L'AFA ex-
pliquera au public l'importance de cette 
culture par le passé et leur démarche de 
redynamisation. Un autre concert sera 
donné aux abords du lac des neiges où 
se trouve le crapauduc. L'association Les 
Poulicornes organisera des ateliers de 
sensibilisation ludiques autour du respect 
de cet environnement. .

Les stages d'été d'Isola
De nombreux stages d’été seront organi-
sés à la station et au village :
- Stages sportifs : escalade, canyoning, 
VTT initiation et perfectionnement, danse 
modern jazz, tennis, poney, remise en 
forme, initiation boxe thaï.
- Stages bien-être : rando yoga ayurve-
da, qi gong, yoga tibétain, boxing yoga. 
Toutes les informations à retrouver sur le 
site isola2000.com et à l'office de tou-
risme.
- Stages découverte « Petits trappeurs », 
accompagnés par les guides Tinée-Mer-
cantour. Pour faire découvrir la montagne 
aux enfants, la faune et la flore, savoir 
se débrouiller seul en montagne comme 
un trappeur, deux stages de trois jours. 
Stage organisé en parallèle des stages 
rando yoga ayurveda pour occuper en 
même temps les parents et les enfants.
- Stage d’initiation à la botanique propo-

sé par un guide Tinée-Mercantour. Initia-
tion aux plantes et fleurs du Mercantour 
avec marche, cueillette et cuisine. 
- Deux stages de musique à Isola Village 
au Foehn, fin juillet-début août : Isola Mu-
sic Summer School, tous types d’instru-
ments pour enfants et adultes et un autre 
Brass Band (cuivres et percussions).

Course de côte auto
Les 5 et 6 août, la première course de 
côte automobile régionale d’Isola 2000 
sur un tracé de 2 km au col de la Lom-
barde, sera organisée par Daniel Jubier 
de l’Union sportive isolienne avec l’aide 
de l’ASA Antibes.

Les grands rendez-vous 
de l'été
Quatre courses sportives traditionnelles 
seront de nouveau programmées :
- 24 juin : Duo Trail
- 22-23 juillet : course DH de VTT 
- 5 août : course d’enduro VTT organisée 
par le club VTT d’Isola 2000
- 19-20 août : l’Isolienne Trail challenge
Et toujours les barbecues du lundi soir, 
un concert par semaine, les goûters en 
alpage avec la vacherie et les semaines 
d’animation thématiques : musique, 
danse, gastronomie, vélo, théâtre.

RECUEILLI PAR P.B.
Stages d’été d’Isola : inscriptions sur le site 

www.isola2000.com ou à l’office de tourisme.
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22 AVRIL 2023

Venez assister à la préparation du 
repas avec nos polentiers.

Place centrale, Isola 2000

Eric Garence
dévoilera son 

af� che été
d’Isola
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Un mois sportif et festif pour notre commune...

Le carnaval

Les A.P.E de nos écoles 
des 4 vents et du pont 
Charles-Albert ont en-
core une fois fait des 
merveilles en organi-
sant de très beaux car-
navals les 3 et 10 mars.
Nous remercions tout 
particulièrement Mi-
chel Lottier, maire de 
Blausasc, pour nous 
avoir offert quelques 
têtes de carnaval 
comme on peut le voir 
sur les photos. 

En haut, le 3 mars à 
l’école du village.

Ci-contre, le 10 mars 
à l’école du pont 

Charles-Albert, 
au hameau 

de Baus-Roux.

La vie du village

Participation du club Issa 
Kyokushin school lors de la 
Coupe de France Shindokai 
qui s’est déroulée à Nice le 
11 et le 12 mars. C’est une 
compétition où les combats 
se déroulent en comptabili-
sant le maximum de points 
en fonction des coups don-
nés. Le Shindokai est un 
autre style de karaté que le 
notre mais cela se ressemble 
beaucoup d’où notre parti-
cipation.
Nous avons eu six podiums 
chez les enfants:

Pauline Massiera : 1ère 
Ema Graverot Robert : 1ère

Lola Fabuel : 2ème 
Lisa Fabuel : 2ème 
Anais Fabuel : 3ème

Matéo Thuel : 3ème 
Prochaine étape : la coupe 
de France Shidokan pour 
les enfants le 15 et le 16 
avril à Nice et l’open de 
Belgique le 29 avril pour les 
adultes. 

J.-PHILIPPE PIOVANO 
PRÉSIDENT DU CLUB 

ET LUDIVINE LAFUENTE 
SECRÉTAIRE

Notre club de karaté brille en championnat, bravo !

La Roquette-sur-Var
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La Tour-sur-Tinée

« A la demande des jeunes du 
village, nous avons financé un 
projet de réaménagement des 
infrastructures sportives et de 
loisirs à La Tour et à Roussil-
lon », a annoncé en octobre 
dernier Thierry Roux, maire de 
La Tour-sur-Tinée.
Ainsi, après le City Stade de 
La Tour-sur-Tinée, terminé l’an 
dernier (lire VieVillages d’oc-

tobre 2022), celui de Roussil-
lon vient d’être achevé pour 
un coût de 190 000 euros TTC.
« Le coût total H.T. de ces 
deux espaces se monte à 
273 136 euros qui a été fi-
nancé par des subventions de 
la Région (136 568 euros), 
du Département (70 140 eu-
ros), par la dotation canto-
nale 2021 (11 800 euros) et 

par l’autofinancement de la 
commune (54 628 euros) », 
explique Thierry Roux. Le City 
Stade de Roussillon est plus 
vaste et comprend un terrain 
multisports (foot, volley, hand, 
basket, tennis), des agrès et 
une piste d’athlétisme.
« Cette infrastructure a une 
vocation différente, elle sert 
à la pratique du sport essen-

tiellement pour l’école et elle 
fait partie de la démarche de 
rénovation du quartier : au-
berge, jardin d’enfants. Il res-
tera l’école à rénover, c’était 
un projet de mandat, mais la 
tempête Alex puis la Covid 
nous ont empêché de nous y 
consacrer car nous avons dû 
financer de nombreux travaux 
dus aux dégâts de la tem-

Le City Stade de Roussillon
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inauguré en rouge et blanc
pête ». Mardi 21 mars, l’AS 
Monaco Kids Tour a choisi 
Roussillon pour sa 27e desti-
nation dans les villages maral-
pins. Des matches, des jeux et 
des quizz ont été organisés de 
14 heures à 19 heures pour le 
plus grand plaisir des élèves 
de l’école primaire, puis du 
collège de Saint-Sauveur et 
enfin du lycée de Valdeblore.
Un après-midi en rouge et 
blanc inoubliable pour les 
jeunes de Roussillon-La Tour-
sur-Tinée qui sont repartis 
avec des invitations au match 
Monaco-Strasbourg et de 
nombreux cadeaux.

P.B.

Réfection de la façade de l’église de Roussillon : appel aux dons toujours en cours
L’appel aux dons pour la réfection de la 
façade de l'église de Roussillon, organi-
sée par la Fondation du patrimoine, la 
commune de La Tour-sur-Tinée et soute-
nue par la Région et le Département, est 
toujours en cours.

1 € de don au patrimoine = 21 € de re-
tombées économiques
Montant des travaux : 139 727 €
Objectif de collecte : 25 000 €
Début des travaux : août 2023
Commune de La Tour-sur-Tinée

Tél. 04.93.02.05.27
secretariat@mairielatour.org
Fondation du Patrimoine
Tél. 04.93.13.73.47
paca@fondation-patrimoine.org
www.fondation-patrimoine.org

La Tour-sur-Tinée
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Levens
La vie du village

Expositions

Du 1er avril au 24 mai
« L’EAU EN STOCK »
L’eau est aujourd’hui un en-
jeu majeur de la planète. Elle 
doit être économisée et subir 
le moins possible de pollu-
tion. L’exposition généraliste 
sur ce sujet nous présente di-
vers aspects souvent abordés 
en éducation à l’environne-
ment. Bibliothèque munici-
pale Frédéric-Maurandi.

Du 1er avril au 18 juin
EXPOSITION DE RICHARD
CAIRASCHI ET SES AMIS
Vernissage le 1er avril à 15 h. 
Avec la participation de « La 
Chorale Désaccordée aux 

Kazous ». Galerie du Portal,  
1, place Victor-Masseglia.

Jeudi 6 avril
LOTO DE PÂQUES
Organisé par le C.C.A.S.
Inscription 04.93.91.61.25.

Vendredi 7 avril
LE FESTIVAL PRINTEMPS 
DES SENIORS
15 h. Auditorium Joseph-Ray-
baud, sur inscription obliga-
toire : 04.93.91.61.25.

Samedi 8 avril
SÉANCE CINÉ MYSTÈRE
n10 h. Auditorium Jo-
seph-Raybaud. Entrée libre.

n CONFÉRENCE 
SCIENTIFIQUE : MESURE 
DU TEMPS : À QUEL 
RYTHME VIVONS-NOUS ?
Par Corinne Nicolas-Ca-
bane. Pour qu’une société 
se développe harmonieuse-
ment, il est nécessaire que 
tous les individus qui la com-
pose vivent au même rythme : 
heure de déposer les enfants 
à l’école, heure des embou-
teillages, heure du déjeuner, 
heure de la sortie des bu-
reaux… Du temps astrono-
mique au temps atomique, 
du temps des philosophes au 
temps biologique, le temps 
est partout, synchronisé ; mais 
bien malin celui qui peut ex-
pliquer ce qu’il est vraiment !
14 h 30. Auditorium Jo-
seph-Raybaud. Entrée libre.

Samedi 15 avril
n ATELIER DE CUISINE 
PARTAGÉE
9 h. Foyer rural, inscription au 
04.93.91.61.25.

n ATELIER CRÉATIF
9 h 30. Bibliothèque muni-

cipale Frédéric-Maurandi. 
Rens. 04.93.91.16.16.

n CONFÉRENCE :  
« BIODIVERSITÉ 
& RICHESSES DES A.-M./ 
PROMENADE 
NATURALISTE EN 
QUELQUES TABLEAUX »
15 h 30. Salle du Fuon-
Pench. Entrée libre.

n PHILIPPE MARTIN : 
MOLIÈRE, 
LA CHARRETTE 
ET LE MANÈGE
Corps et voix de l’acteur va-
rient sans cesse pour faire 
naître sur scène le rire,
 Lire en page suivante
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La vie du village

le tragique, toutes les émo-
tions contenues dans l’œuvre.
20 h 30. Auditorium Jo-
seph-Raybaud. Réservation : 
09.62.66.85.84.

Du 22 au 23 avril
CHAMPIONNATS 
DE FRANCE 2023
VTT ENDURO
Halle du Rivet.

Vendredi 28 avril
LES PLAGES DU RIRE 
EN VADROUILLE :
SANDRINE ALEXI 
« FLINGUE L’ACTU »
À l’heure de la parité, San-

drine Alexi va encore plus 
loin : elle nous propose un 
spectacle 100 % féminin. 
L’imitatrice aux 100 voix 
flingue l’actualité avec l’im-
pertinence et l’insolence 
qu’on lui connaît.
Au travers des voix mais aussi 
des manies et des expressions 
de nos femmes politiques, 
chanteuses, journalistes, ani-
matrices, actrices.
À l’époque du « politiquement 
correct » venez rire le temps 
d’une soirée avec Sandrine 
Alexi qui, avec tendresse, 
n’épargnera rien ni personne !
20 h 30. Auditorium Jo-

seph-Raybaud. Réservation  
au 09.62.66.85.84.

Samedi 29 avril
LES PLAGES DU RIRE 
EN VADROUILLE : RÉGIS 
MAILHOT « NOUVELLES 
PIGEONNADES »
Après avoir réuni plus de 
70 000 personnes partout 
en France avec son précé-
dent spectacle, le sale gosse 
de l’humour revient avec  

de nouvelles pigeonnades. 
Mailhot est un humoriste en-
tier. Homme de scène recon-
nu, auteur de spectacles à 

succès, chroniqueur vedette 
du Fou du roi sur France In-
ter, humoriste sur RTL aux 
côtés de Stéphane Bern de-
puis 2011, pilier de la revue 
de presse sur Paris Première, 
auteur d’ouvrages satiriques 
et du dernier spectacle de 
Laurent Gerra, il est sur tous 
les fronts. 20 h 30. Auditorium 
Joseph-Raybaud. Réserva-
tion au 09.62.66.85.84.

Tous les mercredis
SÉANCE CINÉMA 
Auditorium Joseph-Raybaud.

Tous les dimanches
MARCHÉ ALIMENTAIRE
De 8 h à 13 h, place de la Ré-
publique.

Savoir + 
www.levens.fr ou Bureau 
d’information touristique de 
Levens 09.62.66.85.84.

Retrouvez-nous sur Facebook 
et sur www.vievillages.com
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St-Étienne-de-Tinée/Auron
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Saint-Martin-du-Var
La vie du centre aéré

Beau programme de vacances

Durant les vacances d’hiver, les animateurs du service Jeu-
nesse avaient prévu un programme qui a ravi les enfants . 
En voici quelques souvenirs... 
Les 3-5 ans ont découvert le musée des Arts asiatiques, en 
participant à une visite contée et à un atelier Kamishibaï. 
La journée s’est terminée au parc Phœnix par des jeux et 
l’observation de la nature. Une intervention de l’association 
Contes d’ici et d’ailleurs intitulée Carnaval des contes a éga-
lement été très appréciée. 
Carnaval, Saint-Valentin, sorties découvertes, bataille de 
fleurs, constructions de chars et « customisation » de grosses 
têtes ont fait partie des activités qui ont également rythmé ces 
vacances. Les Saint-Martinois ont pu admirer les fabrications 
des enfants lors du carnaval du village le 12 mars.



39

Tourrette-Levens

 A G E N D A
Avril
Marché artisanal
Samedi 1er avril
9 h à 12 h - Village

Conférence « Linceul de Turin » 
avec le Dr Ciais
Samedi 1er avril à 17 h - Salle des fêtes 
Réservations : 04 93 91 00 16

Les expos pédagos du château 
Les zones humides
1er au 16 avril - Entrée libre
Du mercredi au dimanche 
14 h à 18 h - Espace culturel

Chasse aux œufs
avec les Amis du château
Lundi 10 avril
À partir de 15 h - Château

Le marché a du cœur
Samedi 15 avril
Marché et animations 
10 h à 13 h - Parvis église

Exposition « La biodiversité des 
Alpes-Maritimes d’hier à aujourd’hui »
Du 15 avril au 28 mai - Entrée libre
Mardi au dimanche 14 h / 18 h - Château

Stage de cirque avec Tous en piste
Du 17 au 21 avril 
14 h à 16 h 30 - Hall des sports
Inscriptions : 06 74 46 94 27

www.tourrette-levens.fr

Soirée jeux
Vendredi 21 avril
17 h à 23 h - Espace Chubac
À partir de 6 ans - Gratuit

MAi
Marché artisanal
avec le groupe « Pass to jazz »
Samedi 6 mai
9 h à 12 h - Village
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Randonnons

Page réalisée avec le concours
de www.randoxygene.org

Les guides RandOxygène vous proposent une grande varié-
té d’itinéraires à parcourir dans le cadre des différentes acti-
vités de pleine nature. Ces activités se déroulent dans un mi-
lieu naturel parfois difficile et soumis aux aléas climatiques. 
Chaque usager évolue en fonction de ses capacités dans ce 
milieu sous sa propre responsabilité et doit prendre les pré-
cautions nécessaires pour une pratique en toute sécurité.

Consultez les informations :
www.departement06.fr > Envie d’Alpes-Maritimes > 
Terre de sports > Guides Randoxygène

Au départ de Grasse, Route Départementale 6085 
Aire du Chêne de l’Empereur (550 m)

Tour de la Marbrière

Description
Randonnée agréable sur les contreforts 
ensoleillés du plateau de Caussols en bor-
dure de la célèbre route Napoléon (Route 
Départementale RD 6085), qui relie le 
littoral à Castellane à travers les Préalpes 
calcaires ; du belvédère aménagé sur 
l’aire du Chêne de l’Empereur (550 m) 
jusqu’au point culminant de l’itinéraire 
(895 m), s’ouvre un majestueux panorama 
sur le bassin de la Siagne et Grasse.
Cette ville a connu une prospérité remar-
quable dès le XIIe siècle notamment par le 
commerce de la draperie et surtout d’une 
tannerie caractéristique qui utilisait les vé-
gétaux méditerranéens (myrte et lentisque) 
en remplacement de la traditionnelle 
écorce de chêne.
À partir du XIXe, dans les campagnes de 
la rive droite du Var, la culture en plein 
champ des plantes à parfum (jasmin, tu-
béreuse, rose de mai, fleur d’oranger et 
violette) va assurer une production impor-
tante à l’industrie locale de la parfumerie 
qui deviendra plus tard un véritable em-
pire commercial.

Itinéraire
Depuis le parking (balise 80), traverser 
avec prudence cette importante voie de 

circulation et trouver au départ de la route 
d’accès au tennis le tracé du GR®4 (b.60) 
qui relie Grasse à Pont St-Esprit (Gard). 
Remonter par ce chemin qui coupe une 
première piste forestière et continuer à 
flanc pour déboucher sur une large piste 
de terre au quartier la Marbrière (b.67). 
Suivre celle-ci sur la droite pour traverser 
le vallon de Rioucougourde sur un joli pont 
en pierre et s’élever jusqu’à une nouvelle 
intersection de pistes ; il faudra prendre 
celle de droite (est - b.64) pour arriver 
jusqu’au point coté 895 m caractérisé par 

une ruine voisine d’une borne topogra-
phique (b.63). Utiliser à partir de ce point 
haut le sentier plus confidentiel qui des-
cend la crête bordée à l’est par le vallon 
des Bouillides pour atteindre la piste DFCI 
(support du GR®51 - b.62). 
Suivre celle-ci sur la droite, passer la bar-
rière, puis de nouveau le vallon de Riou-
cougourde (605 m) pour retrouver un peu 
plus loin (b.61) la route goudronnée qui 
conduit aux tennis et au parking de départ.

NB : prudence en période automnale dans le 

bois de la Marbrière (prière de ne pas s’écar-

ter des sentiers balisés, présence de postes de 

chasse).

Durée : 3h30 (AR) 
Dénivelé : + 380 m / - 380m 
Cartographie spécifique : 
«CANNES-GRASSE” CÔTE 
D’AZUR TOP 25 N° 3643 ET
RANDONNÉE MOYENNE

Chullanka Antibes - 2222, route de Grasse - 06600 ANTIBES
Ouvert du lundi au samedi de 9h30 à 19h30 - 04 92 91 79 00

DE REMISE EN MAGASIN

CHULLANKA.COM
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Auto/Moto
Légendes de Nice : le passé recomposé
C’est en 1899 sur la Prome-
nade des Anglais à Nice qu’a 
vu le jour le premier concours 
d’élégance en automobile. 
124 ans plus tard, la section 
auto-moto du Cavigal Nice 
Sports, a décidé de recom-
poser ce passé prestigieux. 
«  Nous allons organiser, les 
22 et 23 avril sur le port de 
Nice, la première édition 
des Légendes de Nice, un 
concours d’élégance auto et 
moto pas tout à fait comme les 
autres, annonce Marc Gallon, 
organisateur. Des voitures et 
des motos venues des quatre 
coins de l’Europe seront ex-
posées et présentées au pu-
blic, chacune rêvant d’être 
élue « Best of the Show » par 
un jury d’experts, de person-
nalités et de membres de la 
FFVE dont les noms seront dé-
voilés ultérieurement ».
Le Grand Prix des Légendes 
de Nice récompensera les 
plus belles autos et motos sé-
lectionnées pour le concours 

tandis qu’un concours d’État 
élira les plus beaux véhicules 
des collectionneurs.
« Le concours auto aura lieu le 
samedi 22 avril, mais le public 
pourra aussi admirer les belles 
mécaniques autos et motos 
exposées avant la grande soi-
rée de gala qui se déroulera 
au Palais de la Méditerranée. 
Le dimanche 23 avril, ce sera 
le tour des motos avec un 

Grand Prix des concession-
naires et un concours d’État 
pour les collectionneurs ».
Durant ces deux jours, le 
public aura aussi son rôle à 
jouer en attribuant des points 
aux clubs réunis sur le port de 
Nice.

Des modèles 
d'exception
De magnifiques automobiles 

seront présentées à cette oc-
casion sur le port de Nice... 
L’Avion Voisin C25 Aérodyne 
(1934) avec sa ligne surpre-
nante et sa taille démesurée : 
il n’en reste que quatre exem-
plaires au monde et elle est 
française (photo ci-contre).
La Benz Velo 1894 est une 
automobile du pionnier al-
lemand Carl Benz. Elle a été 
baptisée sur la Promenade 
des Anglais.
La Mercedes SSK - fabriquée 
à 36 exemplaires dans les 
années 1920 - est devenue la 
deuxième voiture la plus chère 
au monde !
Le profil en arc de cercle de la 
Bugatti Tank, inspiré des ailes 
d’avion, a été créé par Ettore 
Bugatti pour la Type 32 à rai-
son d’un prototype et quatre 
exemplaires.
Enfin le public pourra admirer 
la Lamborghini Miura, tout 
simplement la voiture la plus 
rapide au monde en 1970.   

P. B.

Le programme, samedi 22 et dimanche 23 avril
Port de Nice, quai Infernet, 
tramway station port Lympia 
n Samedi 22 avril
Concours d’élégance
automobile
10 h : ouverture au public.
Inauguration.
10 h 30 à 11 h 30 : inspection 
des véhicules par le jury ac-
compagné des journalistes.
10 h 30 à 14 h : rallye moto.
14 h 30 : concours automobile.
17 h : fin de journée.
19 h : soirée de gala et remise 
des prix au Palais de la Médi-
terranée.

n Dimanche 23 avril
Concours d’élégance moto
10 h à 17 h : ouverture au public.
10 h 30 à 14 h : rallye auto.
14 h : concours moto.
16 h : délibération et remise des prix.
17 h : clôture de l’événement.

Infos et inscriptions
Motos : Pierre, tél. 06.45.01.47.21
pierrebrouard06@gmail.com

Autos : Marc, tél. 06.16.75.62.28
marcgallon.mg@gmail.com

Instagram : @legendesdenice
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Petites annonces
Les petites annonces sont gratuites pour les particuliers. Merci de nous les 
transmettre exclusivement par mail : contact@vievillages.fr ou par courrier, 
à l’adresse suivante : VieVillages, 579, av. Caravadossi, 06790 Aspremont

Offres et demandes 
de services
Cathy, jeune retraitée dyna-
mique habitant à Aspremont, 
propose de nourrir vos chats 
pendant vos absences (va-
cances ou autres). Déplace-
ment au barème kilométrique. 
Tél. 06.10.32.21.83.

Divers
Vends fauteuil de direction - si-
mili cuir parfait état réglable 
en hauteur. Payé 122 €, vendu 
55 €. Tél. 06.52.48.70.09.

Je vends deux bureaux sco-
laires, classes primaires (de 
3 à 10 ans) table et casier en 
bois, structure en acier, état 
impeccable. Vraiment une af-
faire. Visibles sur Cagnes (Val 
Fleuri) ou je peux vous envoyer 
une photo. 40 € l’un ou 70 € 
les deux. Je peux vous livrer 
jusqu’à Saint-Martin-du-Var. 
Tél. 06.86.87.63.91.

Vends 4 pneus hiver, suite chan-
gement véhicule, marque Conti-
nental ; dim 225/55/R19/99v 
utilisés une saison. Bon état. 
À récupérer sur place. Prix : 
200 €. Tél. 06.63.29.19.44.
Cherche table « monastère » (ou 

« de ferme ») en chêne massif, 
160 x 80 cm ancienne ou à 
l’ancienne, de bonne fabrica-
tion. Appeler directement ou 
laisser message vocal (spé-
cifiant coordonnées télépho-
niques) au 04.93.85.47.96.

Recherche pour la bibliothèque 
de l’école d’Aspremont, livres 
pour les enfants de
primaire. Les déposer directe-
ment à l’école ou me contacter 
après 18 h au 06.60.65.61.09. 

A vendre Ford Fiesta 2014 
diesel, première main, CT OK. 
6300 €. Tél. 06.23.42.89.60.

Scouts toujours ! Carnets (une 
dizaine) et trois 33 tours de 
chants de colos des années 
55/65. 50 €. A partir de 11 h 
au 06.18.20.15.11.

Chaussures de randonnées 
montantes, femme, 38, vieux 
rose, suédine, très très bon 
état. 10 €. A partir de 11 h au 
06.18.20.15.11.

Particulier vend lot de minia-
tures 1/43e, 283 pièces plus 
fascicules toutes dans les boites. 
Prix : 5600 € le tout. Départe-

ment 06. Tél. 06.15.34.03.68.

Vends un fauteuil bergère 
30 € ; un lit de repos acajou 
2 m x 0,60 80 € ; une table à 
manger en chêne rustique 8/10 
couverts 140 € ; un canapé 
deux places 30 €.
Tél. 06.25.22.83.97.

Cause déménagement, vends 
frigidaire congélateur coloris 
blanc, machine à laver le linge 
5 kg, sèche-linge, congéla-
teur top trois tiroirs, broyeur 
de végétaux électrique, éla-
gueuse électrique, échelle té-
lescopique, coupe bordure neuf 
double emploi, table de jardin 
plateau verre et 6 chaises en 
fer forgé, table de massage, 
remorque, chargeur de bat-
terie neuf double emploi 12 V 
C1, plaquettes de frein Valéo 
pour Mégane, Duster etc... Tél. 
06.13. 84.83.33.

Immobilier
Retraité recherche location petit 
logement au calme à Levens ou 
à Tourrette-Levens. Me contac-
ter au 06.69.29.96.91.

Particulier loue studio 20 m2 
avec balcon et petit jardinet 

au rez-de-jardin d’une villa. 
Complètement indépendant, 
au calme avec kitchenette amé-
nagée, salle d’eau, douche, la-
vabo, WC, placards, penderie, 
volets et double vitrage, chauf-
fage électrique pour un loyer 
de 500 € avec une place de 
parking plus 30 € de charges. 
Quartier des cabanes bléton-
nières entre Aspremont et Gai-
raut à 10 minutes de l’autoroute 
Nice-Nord et du parking du 
tramway. Tél. 06.10.36.51.28.

Prête à personnes sérieuses, 
900 m2 de terrain en planches 
pour se reposer, très calme, sur 
Gilette. Parking privé, ni eau, ni 
électricité, 4 minutes à pied. Pas 
d’enfant en-dessous de 5 ans.
Oliviers à disposition, sans 
contrepartie. A partir de 11 h au 
06.18.20.15.11.

Vends terrain de 12 000 mètres 
non constructible en partie 
boisé situé vallée de la Tinée 
(Tournefort). 15 000 €. Accès 
en deux minutes en voiture par 
piste facile. Belle vue sur la val-
lée. Tél. 06.87.24.36.90.

Belvédère village, vend beau 2 
pièces à découvrir, proche de 
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Petites annonces
L’auberge Lo Robur à Roure
Depuis cinq ans, Déborah 
Georges est gérante et cheffe 
de cuisine de l’auberge 
Lo Robur.
- Côté restauration, Débo-
rah propose une cuisine à 
base de produits locaux, bio 
et tout est fait maison. Carte 
gastronomique : de 19 € à 
33 €. Menu dégustation gas-
tronomique : 79 €.
Menu du marché (cuisine de 
bistrot) uniquement au déjeu-
ner : 32 € (entrée plat dessert 
ou fromage de nos vallées).
- Côté hébergement, hôtel 
avec vue sur la vallée, aux 
nuits paisibles. Pas de réser-
vation possible à l’hôtel sans 
manger au restaurant. Prix 
des chambres de 94 € à 168 €. 
Six chambres doubles/twin  
et une chambre de quatre 

personnes.
- De décembre à mai inclus  : 
ouverts du vendredi au lundi 
inclus. Hôtel et dîner (19 h 30 
- 20 h 15).
Déjeuner samedi et dimanche 
uniquement sur réservation 
(12h30 - 13h15).
De mai à septembre inclus  : 
ouvert du jeudi au lundi in-
clus. Hôtel, dîner et déjeuner.

L’établissement a été remar-
quée par Le Petit Futé et le 
Guide du Routard depuis 
deux ans et par le Guide Vert 
Michelin en 2023. Il a égale-
ment été classé en établisse-
ment éco-responsable.
Membre des Toques brûlées 
et de l’association Mercan-
tour Eco-tourisme depuis 
quatre ans.

Instagram : auberge_lorobur 
Site internet : aubergeloro-
bur.com 
Réservation pour l’hôtel en 
ligne. Pour le restaurant, un 
formulaire de contact est à 
remplir sur le site.
38, rue Centrale
06420 Roure (rue piétonne). 
Tél. 04.93.02.03.57
ou 06.45.76.60.73

04 83 10 60 54

Site Internet
Création Graphique

Informatique & Réseau
Vidéo Surveillance

Imprimerie & Signalétique
Objets Publicitaires

Caisse Tactile
Système d’Alarme

toutes commodités. 50 000 €.
Tél. 06.25.39.06.39.

Particulier cherche pour pla-
cement, viager occupé sur 
Nice, Saint-Laurent, Cagnes 
ou arrière-pays. Faire offre au 
06.03.75.18.23.

Aspremont : meublé 2 pièces à 
Louer, chauffage central, wifi, 
espace parking. Loyer modéré 
en échange d’aide au petit bri-
colage et jardinage. Contact : 
07.81.56.42.50.

Lucéram, vend terrain 30 000 m 
chemin du Mount parcelle E59 
non constructible, accès à 
pied en bas dans un vallon. 
50 000 €. Tél. 06.25.39.06.39.
maryves05@hotmail.fr 
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ANTIBES, CANNES, 
GRASSE, MENTON, 
MONACO, NICEIL
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CAGNES-SUR-MER, CAP D’AIL, 
MANDELIEU-LA NAPOULE, 
SAINT-JEAN-CAP-FERRAT, 
TOURRETTES-SUR-LOUP.

FESTIVAL 
DES JARDINS
DE LA CÔTE D’AZUR

4e ÉDITION

31 JARDINS À DÉCOUVRIR     ANIMATIONS     ATELIERS CRÉATIFS  
INITIATIONS     CONFÉRENCES     JEUX ET SPECTACLES JEUNE PUBLIC

festivaldesjardins06.fr
Renseignements et programme des animations 2


